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Rois,
Tours 

et Fous 
aux Trois-Châteaux

Après une étape de Paris-Nice, une autre du Dauphiné-Libéré et deux du Tour
de France au cours des quatre dernières années, la commune de Saint-Paul-
Tois-Châteaux a changé de braquet en accueillant les 51e championnats de
France d’échecs des jeunes.
Du 28 avril au 5 mai, 1210 joueurs et au moins autant d’accompagnateurs ont
investi ce charmant petit bourg de la Drôme provençale, situé à l’extrême sud
du département et au pied des gorges de l’Ardèche.
Sur l’échiquier, les champions de l’année passée, comme souvent, ont eu la vie
dure : seuls deux d’entre eux ont réussi à conserver leur titre. À l’arrivée, les
pleurs et les joies habituels, beaucoup de surprises, avec pas moins de 9 nou-
velles têtes parmi les champions, et toujours la même ferveur. Le championnat
de France des jeunes est devenu un événement parfaitement rodé et unique
en son genre qui suscite l’admiration de nos voisins européens.

Une question à mille francs. Ou même plutôt à mille
euros. Quel est le département français qui a accueilli le
plus de fois les championnats de France des jeunes au
cours des 20 dernières années ? C’est la Drôme, et la
réponse peut surprendre quand on sait que ce petit
département échiquéen pointe au 73e rang national avec
seulement 88 licenciés pour cinq clubs.
Après Montélimar en 1995 et Romans-sur-Isère en 1999,
c’est Saint-Paul-Trois-Châteaux qui a remis le couvert pour
organiser la 51e édition de ces championnats de France.
Par rapport à Nîmes, la ville organisatrice de l’année pré-
cédente, les participants n’ont eu que 80 km à faire vers le
nord pour rejoindre cette petite bourgade qui porte bien
mal son nom. Inutile, en effet de chercher les châteaux en
arrivant à Saint-Paul. Le nom de Saint-Paul-Trois-Châteaux
provient en fait d’une mauvaise traduction de Tricastin
qui tire en réalité son étymologie du peuple gaulois qui

avait occupé le territoire durant toute l’Antiquité.
Moins de 10.000 habitants en temps normal, ce paisible bourg provençal qui
déroule sa petite vie tranquille entre vignes et oliviers a soudain vu sa popu-
lation augmenter presque de moitié avec les joueurs d’échecs. Pour le plus
grand bonheur des commerçants et des hôteliers qui ont vu arriver en ce
milieu de printemps comme une manne inespérée les quelque  4.000 person-
nes qui gravitent autour du championnat. Le résultat d’un pari un peu fou
lancé par Philippe Freulon et Laurent Guidarelli qui ont initié il y a quatre ans
une ambitieuse politique de développement des échecs dans les écoles de la
ville. «À un moment, nous nous sommes dit qu’il fallait passer à quelque
chose de plus grand, et nous avons tout naturellement pensé aux cham-
pionnats de France», raconte Laurent Guidarelli.

Saint-Paul-Trois-Châteaux -  28 avril au 5 mai 2013



Jean-Michel Catelinois, le Maire de
la ville, un passionné de cyclisme
qui a déjà accueilli deux étapes du
Tour de France dans sa commune,
est quelque peu sceptique au
départ devant l’immensité du pro-
jet. Cependant il fait confiance à
l’enthousiasme du duo d’organisa-
teurs et n’aura pas à le regretter
(lire plus loin).
L’idée gagnante du championnat a
assurément été de faire appel à une
brigade de 26 jeunes bénévoles
âgés de 16 à 18 ans et issus des
clubs sportifs de la ville. «Ces jeunes
ne connaissaient rien aux échecs»,
explique Laurent Guidarelli. «Mais
ils avaient une motivation grosse
comme ça. En amont avant le cham-
pionnat, nous avons organisé plu-
sieurs séances de formation sous la
forme de jeux de rôles pour tenter de
les préparer à toutes les situations
possibles.» 

Des conditions de jeu excellentes

Du coup, l’organisation était parfai-
tement rodée, et l’heure n’était pas
vraiment à l’improvisation. «Certes,
tout n’était pas parfait », reconnaît
Laurent Guidarelli. Les éternels
grincheux pourront notamment
toujours reprocher les trombes
d’eau qui sont tombées sur la ville
lors des trois premiers jours. «Il
pleut rarement autant sur la région,
et c’est vrai que nous n’avions pas
anticipé de telles conditions météo-
rologiques». Par chance, les petits
qui ont débarqué à partir du mer-
credi, avaient pensé à prendre le
soleil dans leurs bagages et tout put
rentrer dans l’ordre pour la fin du
championnat.
Plus sérieusement, on pouvait
regretter la dispersion des tournois
et des salles d’analyse dans trois
lieux distincts de la ville. Mais un

système de navettes permanentes
palliait ce désagrément. De plus, les
points forts étaient nombreux pour
compenser les légères imperfec-
tions. Parmi les heureuses initiati-
ves, on pourra citer pêle-mêle une
vaste salle d’analyse réservée aux
joueurs et à leurs entraîneurs, d’ex-
cellentes conditions de jeu pour

tous les tournois, une école de cir-
que qui proposait chaque jour des
animations aux enfants, la retrans-
mission en direct de cinquante par-
ties qui permettait aux parents de
ne pas manquer une miette des
combats sur les premières tables,
ou encore un judicieux système de
garderie pour les petits quand ils
avaient fini leur partie. Sans oublier
la bonne humeur et la disponibilité
de la brigade des jeunes bénévoles
qui ont su parfaitement vendre le
sourire de la Provence.
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Cosmopolite

Les championnats de France des jeunes
sont devenus un tournoi très international.
C'est la bannière algérienne qui a flotté sur
le tournoi petit poussin avec la victoire de
Wassel Bousmaha. Celle de Monaco en a
fait de même chez les poussins et les ben-
jamines grâce aux titres de Marc-Antoine
Lomandong et Mathilde Chung. Durant ces
championnats de France, on pouvait aper-
cevoir également des enfants qui jouaient
sous le drapeau belge, suédois, allemand,
anglais, albanais ou même brésilien. Tout
ceci est possible, car la plupart des enfants
ont la double nationalité et sont surtout
scolarisés en France, la condition première
pour participer aux championnats de France
des jeunes. Les joueurs possédant un code
Fide étranger ne peuvent toutefois pas
représenter la France dans les compétitions
internationales.

La brigade des bénévoles

Jean-Michel Catelinois,
maire de Saint-Paul-Trois-Chateaux
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«Un impact de 2 millions
d’euros ! »

«Dans quelle galère, ils veulent m’em-
barquer…». Jean-Michel Catelinois, le
Maire de Saint-Paul-Trois-Châteaux
évoque avec le sourire sa première
réaction quand Laurent Guidarelli et
Philippe Freulon sont venus lui propo-
ser d’organiser les championnats de
France  d’échecs des Jeunes. Pour ce
passionné de cyclisme, un tel projet
équivalait à un col hors catégorie. Au
moment de franchir la ligne d’arrivée,
Jean-Michel Catelinois ne regrette pas
d’avoir troqué le vélo pour les échi-
quiers durant une semaine.

Qu’est-ce qu’un championnat de
France d’échecs peut apporter à une
petite commune comme la vôtre ?
Ça nous apporte déjà près de 4000 per-
sonnes pendant une semaine. C’est
énorme.  Les deux étapes du Tour de
France que nous avons accueillies en
2011 et 2012 nous avaient permis
d’avoir un retentissement internatio-
nal. Grâce aux échecs, l’impact sera
tout aussi important sur le plan régio-
nal. En voyant le taux de remplissage
de tous les gîtes, des hôtels et des res-
taurants, on peut estimer que l’impact
économique est de l’ordre de deux mil-
lions d’euros en faveur de l’économie
locale et du tourisme. Mais il n’y a pas
que cet aspect économique immédiat.
Ces championnats de France nous
apportent une notoriété nationale. On
touche des familles de toute la France
qui n’étaient, pour beaucoup, sans
doute jamais venues à Saint-Paul-
Trois-Châteaux et qui n’en avaient
peut-être même jamais entendu parler.
Si on arrive à les séduire et pourquoi
pas à les faire revenir, le pari est dou-
blement gagné.

On vous a vu à plusieurs reprises par-
courir les salles de jeu. Que vous inspire
ce spectacle de plusieurs centaines de
jeunes en train de jouer aux échecs ?
C’est à la fois magnifique et impression-
nant. Je suis séduit par leur concentra-
tion intense devant un échiquier, mais
aussi par leur flegme et leur décontrac-
tion en dehors des parties. On nous
décrit parfois une jeunesse un peu folle,
sans but et sans repères. Quand on voit
un tel spectacle, on peut assurer que ce
n’est pas le cas.

Etes-vous vous-même joueur d’échecs ?
Malheureusement non. Je n’avais jusqu’à
présent encore jamais eu l’occasion d’ap-
prendre. Je suis en fait un ancien cycliste.
Mais là, je crois que je vais me laisser ten-
ter, et je vais demander à Laurent
(Guidarelli) de m’apprendre.

«Une bonne cuvée !»

Il en est déjà à son 6e championnat de
France des jeunes. En tant qu'arbitre.
Vincent Bernard était l'arbitre en chef
à Saint-Paul. À la tête d'une équipe de
15 arbitres dont l'efficacité n'a eu
d'égale que la discrétion, Vincent veil-
lait au bon déroulement de la compéti-
tion. Sur le devant de la scène et en
coulisses. Cette année, l'homme en
noir des échecs n'a pas eu à sortir de
carton jaune.

La règle controversée de l'interdiction
des nulles par accord mutuel n'a pas
trop fait parler d'elle…
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Jean-Michel CATELINOIS

maire de Saint-Paul-Trois-Châteaux

Vincent BERNARD
arbitre en chef

Tout simplement parce que les jeunes
ont compris. Ils savent la contourner en
répétant la position. Et là, les arbitres
ne peuvent plus rien faire. Sur un strict
plan personnel, pardonnez-moi l'ex-
pression, mais je trouve cette règle
complètement absurde, et j'espère
qu'elle changera. Les nulles font partie
du jeu d'échecs et on ne peut pas les
empêcher de cette manière. Après, bien
sûr, si un arbitre constate un résultat
qui aurait été arrangé avant la partie,
là il doit intervenir et sanctionner car
c'est contraire à l'éthique du jeu
d'échecs. Mais il n'y a pas eu de cas de
ce genre cette année. En règle générale,
les jeunes n'ont de toute façon pas l'es-
prit magouilleur.

Pourquoi avoir supprimé les matchs de
départage ?
Ce ne sont pas les arbitres qui ont pris
cette décision. Nous ne faisons qu'appli-
quer le règlement intérieur du cham-
pionnat de France qui est lui-même
validé par le comité directeur de la FFE.
En fait, cette décision a été prise pour
avancer l'heure de la remise des prix et
permettre ainsi à tout le monde de ren-
trer plus tôt. Personnellement, tout
comme pour l'interdiction des nulles par
accord mutuel, je regrette cette mesure.
Les matchs de départage en blitz appor-
taient un spectacle supplémentaire et
peut-être un peu plus de justice sportive
qu'un Buchholz ou un cumulatif quand il
s'agit de décerner un titre.

Les jeunes ne sont pas des joueurs trop
difficiles à arbitrer ?
L'arbitrage des jeunes est assurément
différent de celui des adultes. Avec les
jeunes, les arbitres ont un rôle pédago-
gique plus important. La prévention
plutôt que la répression immédiate. Il
faut faire sentir qu'on est présent et il
n'y aura aucun souci. Juste parfois quel-
ques petits rappels à l'ordre pour des
bavardages pendant les parties. Mais
rien de méchant. Cette année, il n'y a eu
vraiment aucun problème. C'était une
bonne cuvée.                                       ■■
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Autre satisfaction sur le plan de la
participation : avec 1210 inscrits
dans les 14 catégories plus les deux
opens, cette  51e édition dépasse de
4 joueurs celle de l’année précé-
dente et se situe à une très honora-
ble 2e place derrière le record de
Troyes en 2010. 
Avec tant de joueurs, les candidats
étaient bien évidemment nom-
breux pour monter sur le podium,
mais il n’y avait comme toujours
que trois places par catégorie.
Comme souvent d’une année sur
l’autre le turn over a été particuliè-
rement fort sur la plus haute mar-
che. Sur les 14 champions de
Nîmes, 11 étaient présents pour
défendre leur titre, mais seuls deux
y sont parvenus: Paul Velten, qui
réalise un impressionnant doublé
chez les juniors, et Andreea
Navrotescu qui accroche un 4e titre
à son déjà riche palmarès. Quatre
autres lauréats de 2012 (Isabelle
Malassagne, Mathilde Broly, Fahim
Mohammad et Albert Tomasi) arri-
vent à se frayer une place sur le

podium. Pour les 5 autres cham-
pions en titre présents à Saint-Paul,
dont les deux grands favoris Bilel
Bellahcene et Gary Giroyan en mini-
mes et en cadets, ce fut en quelque
sorte «Sortez les sortants !». Le
tout accompagné d’un vent de fraî-
cheur encourageant pour l’avenir :
9 des 14 champions de la cuvée
2013 ne l’avaient encore jamais été.
Autant de nouveaux champions à
découvrir à travers le petit résumé
de chacun des tournois, qui ont eu,
comme chaque année, leur lot de
surprises et de rebondissements.

Petites poussines 

Dans la famille Bellahcene, la petite
dernière ! Après Bilel, Anissa et
Meriem, Sofia est la 4e à remporter
un titre de champion de France. Un
exploit unique dans l’histoire des
échecs français.
Le titre de Sofia ne souffre d’aucune
contestation : plus fort Élo sur la
ligne de départ, et le score parfait
de 9/9 à l’arrivée. 
Le podium, lui également, est tout-
à-fait logique au vu du parcours des
trois joueuses qui le composent. La
troisième, Emma Le Bihan, marque
7 points en ne perdant que contre
la deuxième et la première. La vice-
championne, Thao Nhi Nguyen, fait
elle-même 8 points en ne s’incli-
nant que face à la championne.
Rien à redire. 

À noter enfin que 6 des 7 joueuses
classées au-dessus de 1100 Elo ter-
minent dans les 6 premières places.
Là encore, logique, mais néanmoins
surprenant dans une catégorie où le
classement Elo semble être ici (et
encore plus qu’ailleurs !) une don-
née toute relative.

1.  BELLAHCENE Sofia 1320 9
2.  NGUYEN Thao Nhi 1181 8
3.  LE BIHAN Emma 1220 7

62 participantes

Bellahcene,S           Nguyen,T 
1320                   1182

La partie décisive entre la future cham-
pionne et sa dauphine. En sortant de la
salle après la partie, Sofia expliqua à
son papa qu’elle avait gagné grâce à ce
qu’il lui avait montré la veille. Sur le
coup, le papa ne comprit pas tout de
suite, car ils n’avaient rien préparé de
particulier pour cette partie. 
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9
nouveaux

champions
de France

Sofia Bellahcene
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1.e4 e5 2.Cf3 Cc6 3.d4 exd4 4.Cxd4
Cxd4 5.Dxd4 Ce7 6.Fc4 Cc6 7.Dd1 Fc5
8.0–0 0–0 9.Cc3 d6 10.Df3? 
Certainement pas la meilleure case
pour développer sa Dame. 
10...Ce5 11.De2 Cxc4? 
11...Fg4! gagnait le Fc4. 
12.Dxc4 Fe6 13.Dd3 a6 14.Fe3 Fb6
15.Fxb6 cxb6 16.Cd5 Te8 17.Tfe1 b5
18.Tad1 Tc8 19.Cf4 Fg4 20.Td2 Tc5 21.c3
h6 22.Dxd6 Dxd6 23.Txd6 Tce5 24.f3 Fc8
25.Cd3 T5e6 26.Txe6 Txe6 27.Cf4 Te8
28.Td1 a5 29.Td5 b4 30.cxb4 axb4
31.Cd3 Fe6 32.Ta5 b6 33.Ta6? Fc4
34.Txb6 Fxd3 35.Txb4 Ta8 36.Tb3 Fc4
37.Tc3 Fxa2 38.b3 Tb8 39.Tc2 Fxb3
40.Tb2 Rf8 41.Rf2 Re7 42.Re3 Rf6
43.Rd3? Rg5? 
Bien évidemment, 43...Fc4+ déclouait
le Fou, gagnait la partie et offrait pro-
bablement le titre à Thao Nhi.
44.Rc3 Rf4 45.Txb3 Txb3+ 46.Rxb3 
Les Blancs ont un pion de plus, mais les
Noirs ont un Roi plus actif. La finale est
nulle, normalement, mais dans une
partie de petites poussines, tout peut
bien évidemment arriver. 
46...Re3 47.Rc4 g6 48.Rd5 Rf2 49.Rd6
Rxg2 50.Re7 g5?? 
50...Rxf3! annulait.
51.Rxf7 Rxf3 52.e5 g4 53.e6 Rg2 54.e7
Rxh2 55.e8D g3 56.Dh8 g2 57.Dxh6+ Rg3

XIIIIIIIIY
9-+-+-+-+0
9+-+-+K+-0
9-+-+-+-wQ0
9+-+-+-+-0
9-+-+-+-+0
9+-+-+-mk-0
9-+-+-+p+0
9+-+-+-+-0
xiiiiiiiiy

Voici la position vue la veille par Sofia
avec son papa !
“Avant de se coucher, Sofia m’avait
demandé de faire des exercices”,
raconte le papa. “J’ai ouvert un livre et
je suis tombé sur cette finale Roi+Dame
contre Roi+pion.”
58.De3+ Rh2 59.De2 Rh1 60.Dh5+ Rg1
61.Rf6 Rf2 62.Df5+ Rg3 63.Dg5+ Rh2
64.Dh4+ Rg1 65.Rf5 Rf1 66.Df4+ Rg1
67.Rg4 Rh1 68.Df3 Rh2 69.Dh3+ Rg1
70.Rf3 Rf1 71.Dxg2+ Re1 72.De2# 

Une partie décisive pour le titre. “À ce
moment-là, j’ai pensé qu’elle avait la
chance du champion !”, sourit le papa
de Sofia. 1–0

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P14.html
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Une famille en or

À eux seuls, ils pourraient constituer une équipe de 8. Une équipe mixte 4 garçons - 4 filles
qui serait loin d'être ridicule en nationale 4. Chez les Bellahcene, on cultive la flamme des 64
cases en famille, c'est le moins qu'on puisse dire. Omar, le papa, a transmis le virus à ses 7
enfants. Rayane, l'aîné de 15 ans, Bilel,et Mohammed-Adam, les deux frères cadets, les trois
sœurs Anissa, Meriem et Sofia, et la petite dernière Jenna. Seule la maman résiste. " Elle
subit les échecs ", sourit Omar.
C'est Daniel Roos qui a transmis cette passion des échecs à Omar Bellahcene. Tout un sym-
bole quand on sait que Daniel Roos est issu lui-même d'une fratrie de quatre frères et sœurs
qui sont tous devenus maîtres internationaux. "Je jouais au foot", raconte Omar, "et à l'âge
de 35 ans, j'ai dû raccrocher les crampons. Je me suis alors mis aux échecs. Bien trop tard
pour devenir un fort joueur.” Ce qui n'est pas le cas de sa progéniture qui collectionne les
titres de champions de France comme d'autres les timbres. Sept en tout. Série en cours. Trois
pour Bilel, deux pour Meriem, un pour Anissa et un pour Sofia. Dont trois titres pour chacune
des trois filles dans la catégorie des petites poussines. Un record unique dans l'histoire des
échecs français qui mériterait de figurer dans le Guiness Book. Largement de quoi forcer l'ad-
miration. Quand on lui demande son secret, Omar Bellahcene ne sait pas trop quoi répon-
dre. "Beaucoup pensent que ça doit jouer du matin au soir chez nous", s'amuse Omar. "Mais
ce n'est pas le cas. Certes, les enfants sortent parfois les échiquiers, mais je ne les force pas
à travailler. D'ailleurs, ils ne m'écouteraient pas (rires).".
L'agenda familial se décline souvent au gré des entraînements hebdomadaires au club de
Bischwiller ou des tournois les week-ends. Avec la petite Jenna qui piaffe d'impatience du
haut de ses quatre ans sur le bord des échiquiers. Elle devrait faire ses premiers pas dans
l'arène des championnats de France l'année prochaine. Avec au moins trois années à venir
dans la catégorie des petites poussines. Largement le temps de marcher sur les traces de ses
sœurs et de rajouter une ligne supplémentaire au palmarès de la famille Bellahcene.

Photos 
page 4 : les championnes 2013 en compagnie
de Jean-Michel Catelinois, maire de Saint-Paul-
Trois-Châteaux (à gauche)
page 5 : les champions 2013 en compagnie de
Diego Salazar, président de la F.F.E. (à droite).



Petits poussins 

Un scénario identique à celui des
petites poussines. Le plus fort Élo
qui écrase le tournoi et qui termine
avec 9/9. Difficile d’envisager en
effet, au début du tournoi, que le
titre pouvait échapper à Wassel
Bousmaha. Déjà détenteur d’un
titre européen chez les scolaires, le
jeune joueur de Créteil possède
une solide expérience internatio-
nale, avec une participation aux
derniers championnats du monde
des jeunes en Slovénie sous les cou-
leurs de l’Algérie.
En fait, le seul suspense du tournoi
se résuma à la lutte pour la 2e place.
Ils sont trois ex-aequo, et c’est fina-
lement le Corse Baptiste Roux qui
décroche la médaille d’argent grâce
à un meilleur départage. Le dénoue-
ment peut sembler cruel pour
Matthieu Leroi qui bat Baptiste à la
dernière ronde, mais qui termine
néanmoins au pied du podium en
raison du départage. Mais d’un
autre côté, c’est le seul des trois ex-
aequo à ne pas avoir rencontré le
rouleau compresseur Wassel. On
peut donc voir une certaine logique
dans le classement final.

1.  BOUSMAHA Wassel 1441    9
2.  ROUX Baptiste 1328 7
3.  ACHARD-ROZAN Celian 1240 7

82 participants.

Bousmaha,W              Roux,B  
1441                     1325

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P13.html

Commentaires MF Xavier Parmentier.

La partie qui a décidé du titre. 
1.e4 e5 2.Cf3 Cf6 3.Cxe5 De7? 
La suite reconnue est 3...d6 4.Cf3 Cxe4
avec de nombreuses possibilités.
4.Cf3 
4.d4! est certainement encore meilleur.
4...Cxe4 5.Fe2 Cc6 6.0–0 Cf6 7.Cc3
Dd8! 
Les Noirs montrent qu’ils ont pleine-
ment compris le danger qui plane sur la
colonne ‘e’. 
8.d4 d6 9.Fb5 Fd7 10.Te1+ Fe7 11.De2! 
Wassel commenta son coup à l’analyse
par un “comité d’accueil”. La formule
des “Secrets de l’initiative aux échecs”
est utilisée à bon escient. Il montre
ainsi une application créative de ses
cours d’échecs. 
11...a6 
11...0–0? 12.Fxc6 Fxc6 13.Dxe7+-. 
12.Fa4 Fe6 
XIIIIIIIIY
9r+-wqk+-tr0
9+pzp-vlpzpp0
9p+nzplsn-+0
9+-+-+-+-0
9L+-zP-+-+0
9+-sN-+N+-0
9PzPP+QzPPzP0
9tR-vL-tR-mK-0
xiiiiiiiiy

13.Fg5!? 
Pas simplement un coup de développe-
ment, mais une idée remarquable par
sa profondeur. Dès ce moment, Wassel
avait prévu la pointe du 18e coup. Il
reste pleinement dans son idée de
“comité d’accueil” bien que 13.d5! soit
encore plus fort puisqu’après 13...Cxd5
14.Cxd5 Fxd5 15.Cd4 b5 16.Cxc6 Fxc6
17.Fb3 le Roi noir est maintenu au cen-
tre bien plus efficacement. 
13...0–0 14.Fxf6! Fxf6 15.d5 Fxc3 
Le coup intermédiaire prévu par le
jeune Baptiste avait été anticipé par
Wassel qui me dit à l’analyse: “Il ne faut

pas me prendre pour un idiot Monsieur
Parmentier !” 
16.dxe6! 
Le “supermarché” qui va décider de la
partie a commencé, même si les Noirs
pouvaient trouver une porte de sortie
honorable. 
16...Fxe1 17.Fxc6 bxc6?? 
La reprise automatique est une faute
typique. Lors de mes cours, je l’ai criti-
quée mainte fois en la comparant aux
réflexes d’une grenouille à qui on vient
de couper la tête. Les Noirs devaient
prendre d’abord  17...fxe6 et la position
restait relativement équilibrée après
18.Fxb7 Tb8 19.Dxe6+ Rh8 20.Fxa6
Fa5÷] 
18.e7! 
La fourchette décisive prévue en jouant
13.Fg5 
18...Fxf2+ 
Le desperado s’offre une bien maigre
consolation. 
19.Rxf2 De8 20.exf8D+ Rxf8 21.Dd3! 
Les Blancs sentent bien que leurs piè-
ces sont plus fortes et dépassent l’ap-
proche matérialiste et fainéante. 
21...Rg8 22.Te1 Dd8 23.Df5?! 
Un coup assez inutile qui me permit de
rappeler à Wassel l’esprit de perfection
qui doit l’animer en permanence. 
23...h6 24.De4 Db8 25.Dxc6 Db6+
26.Dxb6 cxb6 27.Td1 Tc8 28.c3 Tc6
29.Cd4 Tc5 30.Cf3 Tc6 31.Td5 b5
32.Cd4 Tb6 33.Cf5 b4 34.c4! 
Montre aussi l’instinct de domination. 
34...b3 35.a3! Rf8 36.Cxd6 Tc6 37.c5

6

Fair-play

Entendu de la bouche d'un poussin :
" Je ne pouvais vraiment pas gagner.
Mon adversaire jouait très bien et il
était beaucoup trop fort pour moi ".
Ça change du sempiternel "J'étais
complètement gagnant et j'aurais dû
le massacrer !"

Wassel Bousmaha
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Re7 38.Re3 Re6 39.Re4 g6 40.Te5+ Rd7
41.Rd5 f6 42.Te6?! 
Un oubli sans importance. 
42.Te7+!
42...g5 
Toujours dans cette quête de la perfec-
tion, Wassel esquissa une grimace
quand je l’ai critiqué pour avoir raté
42...Txc5+ même si 43.Rxc5 Rxe6 44.Cc4
est facilement gagné pour les Blancs.
43.Txf6 h5 44.Tf7+ Rd8 45.Rxc6 
C’est mat au prochain coup par
46.Td7#.
Bon élève aussi à l’école, Wassel aime
que je lui donne des notes pour ses par-
ties. Celle-ci lui valut un 19/20.  1–0

Poussines 

Bérénice de Talancé, la métro-
nome. Depuis sa première partici-
pation à un championnat de France
à Montluçon, la jeune joueuse de
Vandœuvre termine invariablement
sur les deux premières marches du
podium. Bérénice est également
spécialiste des fins de tournois
riches en émotions fortes. À
Montluçon, après avoir perdu la 1re

ronde, elle avait aligné 8 victoires
d’affilée pour être championne.
L’année passée à Nîmes, après un
départ poussif dans les 4 premières
rondes où elle n’avait que 2,5, elle
enchaîne 5 victoires pour décrocher
une médaille d’argent. Cette année

encore, sa dernière ronde allait
donner des sueurs froides à ses sup-
porters. Le titre semblait être pro-
mis à Beline Yuan qui pensait avoir
fait le plus dur en disposant de
Bérénice à la 7e ronde. Mais la
Normande s’écroulait à la dernière
ronde face à Chjara Sabiani, laissant
ainsi la voie libre à Bérénice, qui
n’attendait que ça pour la coiffer
sur le poteau.
La Meurthe-et-Moselle est à l’hon-
neur dans cette catégorie avec la 3e

place sur le podium de la
Nancéienne Teodora Gospodaru.

1. DE TALANCE Berenice 1434 8
2. YUAN Beline 1564 7½
3. GOSPODARU Teodora 1384 7

77 participantes.

Gospodaru,T         de Talancé,B 
1396                    1434

Commentaires Stéphane de Talancé

À ce moment du tournoi, Bérénice est
en tête avec 5 points, à égalité avec la
Nancéienne Téodora Gospodaru. Les
deux Lorraines se connaissent par cœur
pour s’être affrontées à de nombreuses
reprises dans des tournois locaux. La
Vandopérienne est invaincue en parties

longues, mais s’est fait plusieurs fois
accrocher dans des parties à cadence
rapide. La prudence est donc de mise,
car nous savons que Téodora s’est sans
doute très bien préparée pour ce duel
attendu. L’enjeu est de taille : la
gagnante prendra seule les commandes
du championnat à trois rondes de la fin. 

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P12.html

1.e4 d5 2.exd5 Cf6 3.d4 Cxd5 
Avec ce coup, Bérénice fait le choix de
ne pas entrer dans la variante
Portugaise (3. Fg4) qu’elle avait travail-
lée avec Kevin Terrieux lors des cham-
pionnats du monde à Maribor. C’est ce
qui avait été décidé avant la ronde avec
son entraîneur Cédric Paci pour
déjouer d’éventuelles préparations de
l’adversaire. 
4.Cf3 Fg4 5.Fe2 e6 6.c4 Cb6 7.Fe3 Fe7
8.Cbd2 0–0 9.0–0 Cc6 
Le plan des Noirs consiste à prendre le
pion d4 pour cible. 
10.a3 Ff6 
Ajoute un attaquant. 
11.c5?! 
Fragilise d4 et concède la belle case d5
au Cavalier. 
11...Cd5 12.h3 Fh5 13.Tc1 De7 14.b4
a6 15.Ce4 h6 16.Cc3 
Les Blancs cherchent à échanger le fort
Cavalier central. 
16...Tad8 17.Cxd5 Txd5 
La reprise par la Tour permet de garder
la colonne d semi-ouverte et d’avoir
toujours le pion d4 en ligne de mire. 
18.Fc4 Td7 19.Fe2 Fxf3 20.Fxf3 Cxd4 
Les Noirs gagnent enfin le pion d4 tant
convoité, mais au prix du pion b7... 
21.Fxd4? 
… que les Blancs ne prennent pas.
21.Fxb7 c6 22.Fxa6 Ta8 23.Fxd4 Txd4
24.De2 et la position est loin d’être
claire.
21...Fxd4 
La prise en b7 n’est bien évidemment
plus possible à cause de l’échec en f2
qui gagnerait la Dame blanche. 
22.Dc2 c6 
Les Noirs ont donc bien leur pion de
plus. 

7

Pas fair-play ?

Un doigt se lève dans la catégorie des
petites poussines. L'arbitre s'appro-
che. Explication de la fillette : "Mon
adversaire n'arrête pas de réfléchir.
Ça m'embête car j'aimerais bien
jouer." Qu'est-ce que c'est que ce jeu
où on doit attendre son tour pour
jouer…

Bérénice De Talancé



23.Tfd1 Tfd8 24.Td3?? 
XIIIIIIIIY
9-+-tr-+k+0
9+p+rwqpzp-0
9p+p+p+-zp0
9+-zP-+-+-0
9-zP-vl-+-+0
9zP-+R+L+P0
9-+Q+-zPP+0
9+-tR-+-mK-0
xiiiiiiiiy

Une gaffe qui précipite la défaite.
24...Fxf2+! 25.Rxf2 Txd3 26.Td1 Txd1 
26...Dh4+! était plus fort 27.Rf1 (27.g3
Dd4+ –+) 27...Txf3+! 28.gxf3 Dxh3+
29.Re1 (29.Rg1 Dg3+ 30.Rf1 Dxf3+ –+)
29...Dh1+ 30.Re2 Dxd1+ 31.Dxd1 Txd1
32.Rxd1 h5 –+. 
27.Fxd1 Dg5 
Avec la menace Td2 + 
28.Db3 Dd2+ 29.Fe2 Dd5 30.Fc4 Dd4+
31.Rg3 De5+ 32.Rf3 Df5+ 33.Rg3 Td2
34.Dc3 Dg5+ 35.Rf3 Dxg2+ 36.Re3
Df2+ 37.Re4 De1+ 38.De3 Dxe3+ 
38...Dh4+ matait : 39.Rf3 Dxh3+ 40.Rf4
g5+ 41.Re4 Df5#. 
39.Rxe3 Th2 
Cette victoire importante à la 6e ronde
permit à Bérénice de prendre seule la
tête du tournoi. 0–1

Poussins 

Deux noms revenaient invariable-
ment sur toutes les lèvres au
moment du petit jeu des pronos-
tics. Albert Tomasi et Théo Ciccoli,
les deux anciens champions de
France, qui avaient tous deux
défendu les couleurs tricolores lors
des derniers championnats du
monde et d’Europe des jeunes.
Mais avec deux nulles concédées
lors des trois premières rondes,
Théo, le champion de France petit-
poussin en titre, ne parut jamais en
mesure de pouvoir participer à la
lutte pour le titre. Ce qui n’était pas
le cas d’Albert qui semblait se diri-
ger tout droit vers un 2e titre après

celui décroché à Montluçon.
Malheureusement (pour lui), le
Corse s’effondrait à quelques
mètres de la ligne d’arrivée en per-
dant sa dernière ronde face à Jawad
Maache tout heureux de se retrou-
ver sur la 2e marche du podium. Le
faux-pas d’Albert profitait du coup à
Marc-Antoine Lomandong qui
décroche ainsi son premier titre. Un
titre qui n’est assurément pas
usurpé, car le jeune Monégasque
est le seul joueur du tournoi à ter-
miner invaincu.

1. LOMANDONG M.-Antoine 1618 8
2. MAACHE Jawad  1491 7½
3. TOMASI Albert 1750 7

92 participants.

Hue,V              Lomandong,M 
1494                      1618

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P11.html

1.e4 e5 2.Cf3 Cc6 3.Fc4 Fe7 4.0–0 Cf6
5.Cc3 0–0 6.d4 d6 7.Fe3 Fg4 8.Fe2 exd4
9.Cxd4 Fxe2 10.Dxe2 Cxd4 11.Fxd4 Te8
12.Tad1 Dc8 13.Cb5 a6 14.Cc3 De6
15.Tfe1 c5? 
Un coup qui affaiblit à la fois la case d5
et le pion d6. 
16.Fxf6 Fxf6 17.Cd5 Tac8 18.c3 

Grâce à leur fort Cavalier en d5, les
Blancs ont une position clairement
supérieure.   
18...b5 19.h3 g6 20.Df3 Fg7 21.Dd3 Tc6
22.Df3 
Visiblement, les Blancs ne savent pas
quoi faire de leur avantage positionnel.  
22...a5 23.Cf4 Df6 24.e5? 
Permet à la faiblesse en d6 de devenir
un fier pion de plus en e5. 
24...dxe5 25.De4 Tcc8 26.Cd5 De6
27.Dd3 c4 28.De3 Ted8 29.Cb6? 
Les Blancs vont jeter leur Cavalier dans
la gueule du loup. 
29...Tb8 30.Txd8+ Txd8 31.Dc5 Ff8
32.Dc7 Dd6 
32...Td6! 33.Cc8 Tc6 capturait le canas-
son qui s’était aventuré un peu trop
imprudemment.
33.Da7 Dd2 34.Tf1 e4 35.Dxa5 
XIIIIIIIIY
9-+-tr-vlk+0
9+-+-+p+p0
9-sN-+-+p+0
9wQp+-+-+-0
9-+p+p+-+0
9+-zP-+-+P0
9PzP-wq-zPP+0
9+-+-+RmK-0
xiiiiiiiiy

35...e3! 36.fxe3 Dxe3+ 37.Rh1 De2
38.Tg1 Td1 39.Dxb5 Txg1+ 40.Rxg1
De1+ 41.Rh2 Fd6+                            0–1

8

Papas

Bacrot, Koch, Bauer, ou encore Adrian,
Armas ou Navrotescu… Largement de
quoi faire un tournoi d'une très bonne
catégorie. Sauf qu'à Saint-Paul, il ne
s'agissait pas d'Etienne, Jean-René,
Christian, Claude, Jules ou Catalin, mais
bien d'Alexandre, Benjamin, Alexandra,
Louise, Lena et Andreea. Les papas MI et
GMI se contentaient de regarder et de
stresser sur les bords du terrain.
Dans le tournoi petit poussin, on pouvait
noter également la présence d'un petit
Antoine Salazar, le fils du président de la
FFE.

Marc-Antoine Lomandong
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Pupillettes

Main dans la main jusqu’à la ligne
d’arrivée. Florence Rollot et Noela-
Joyce Lomandong font nulle entre
elles à la 4e ronde et lâchent toutes
deux un autre demi-point bizarre-
ment face à la même adversaire
pour terminer sur les deux plus hau-
tes marches du podium avec 8/9. 
Noela-Joyce est la 1re victime de l’ab-
sence de matchs de départage pour
le titre. Florence décroche en effet
la médaille d’or pour un petit point
et demi de départage. Tout un sym-
bole : la passation de pouvoir s’est
produite à la dernière ronde avec la
victoire de la future championne de
France face à Meriem Bellahcene, la
championne en titre.

1. ROLLOT Florence 1580 8
2. LOMANDONG Noela-J. 1583 8
3. TOURE Shanthi 1561 7

80 participantes.

Rollot,F          Bellahcene,M 
1580                    1510

Commentaires GM Eric Prié.

Florence aime placer son Fou roi en
fianchetto et joue toujours 1.Cf3. Plus

que l’ingurgitation de fastidieuses
lignes théoriques, notre effort de pré-
paration dans l’ouverture du côté blanc
a surtout consisté, tout au long de l’an-
née, à travailler les mécanismes per-
mettant de “faire vivre” ce Fou sur la
grande diagonale. Dans cette partie
décisive pour le titre contre la cham-
pionne de France poussine 2012, il
nous a semblé intéressant, avec son
père adepte de l’Anglaise, de déjouer
une possible surprise «bischwilleroise»
en changeant de 1er coup.  

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P10.html

1.c4 c5 2.g3 g6 3.Fg2 Fg7 4.Cf3 Cc6
5.0–0 Cf6 
Nous nous attendions plutôt au sys-
tème avec 5...e5 6.Cc3 Cge7 que
Meriem avait déjà joué.
6.Cc3 0–0 7.Tb1 Tb8 8.a3 a5 9.d4 cxd4
10.Cxd4 Cxd4 11.Dxd4 d6 12.Td1?? 

XIIIIIIIIY
9-trlwq-trk+0
9+p+-zppvlp0
9-+-zp-snp+0
9zp-+-+-+-0
9-+PwQ-+-+0
9zP-sN-+-zP-0
9-zP-+PzPLzP0
9+RvLR+-mK-0
xiiiiiiiiy

Une bonne intention : occuper une
colonne semi-ouverte avec une Tour
auparavant inactive et préparer l’idée
c4-c5 en profitant du clouage sur la
colonne-d. Hélas, elle ne fonctionne
pas du tout ici, tactiquement, à cause
de la position de la Tour blanche en b1
! 12.Dd3 voire 13.Dd2 suivi par b2-b3
était obligatoire. Les Blancs restent
alors un peu mieux, grâce à un avan-
tage d’espace et le contrôle central pro-
curé par leur pion c4. Le contester par
l’attaque de pions latérale classique a7-
a6 suivi par b7-b5 est plus difficile dans

9

Forgeur de champions

À son plus grand regret, il n'a jamais décroché le titre de champion de France des jeunes. Mais
Eric Prié est assurément celui qui a remporté le plus de médailles en tant qu'entraîneur au cours
des 20 dernières années. Ne lui demandez pas combien de champions de France il compte parmi
ses élèves. La réponse serait difficile à donner. Ou plutôt si, demandez-lui. Et Eric se fera un plai-
sir de se plonger dans ses archives pour tenter de ne pas en oublier. À défaut d'être exhaustif,
on peut citer pêle-mêle Etienne Bacrot, Laurent Fressinet, Robert Fontaine, Eloi Relange, Igor
Nataf, ou encore Arnaud Rainfray et Yohann Benitah, parmi ceux qui ont eu par la suite la plus
belle carrière. " Mais il faut faire la distinction entre ceux que j'ai formés et tous ceux, comme
Marie Sebag ou Maxime Vachier-Lagrave, que j'ai entraînés dans le cadre de mes missions avec
l'équipe de France des jeunes.". De 1991 à 2005, Eric Prié est effectivement de tous les cham-
pionnats du monde et d'Europe avec son compère Xavier Parmentier et les petits Bleus. Là
encore, les succès et les bons souvenirs sont légion. "Le titre de champion du monde d'Etienne
Bacrot en 1993, ou ceux de vice-champion de Laurent Fressinet, Benoît Lepelletier ou encore
Igor Nataf dans le milieu des années 90", se souvient l'ancien DTN de la FFE avec une pointe
de nostalgie dans la voix.
Avec l'expérience accumulée au cours de ces deux décennies passées à forger les jeunes cham-
pions, Eric Prié est certainement un de ceux qui est le mieux placé pour donner son avis sur
l'évolution des échecs français chez les jeunes. "Incontestablement, le niveau d'ensemble est
beaucoup plus fort aujourd'hui. Mais c'est tout-à-fait normal. Déjà, les jeunes sont beaucoup
plus nombreux, et bien évidemment ils ont accès à toutes les nouvelles technologies. Par contre,
dans les années 90,  il y avait des véritables talents, comme Etienne Bacrot, Laurent Fressinet
ou plus tard Maxime Vachier-Lagrave, qu'on bichonnait. Aujourd'hui, il semble y avoir moins
de pépites. Peut-être tout simplement qu'on les fait moins briller."
À Saint-Paul-Trois-Châteaux, Eric Prié était présent en tant que membre nouvellement élu du
comité directeur de la FFE, chargé du développement, et également pour suivre deux élèves.
L'une des deux, Florence Rollot a décroché le titre chez les pupillettes. Un nom de plus à rajou-
ter à la liste.

Florence Rollot



le cas de la partie à cause du trou créé
en b5 par l’avancée de deux cases du
pion a noir. 
12...Cg4?? 
12...Ff5! 13.Ta1 Ce4 14.De3 Cxc3
15.bxc3 Dc7 μ. 
13.Dd2 Ce5 14.c5?! 
Trop impulsif. 14.b3 Ff5 15.e4 Fg4
16.Te1 Cf3+ 17.Fxf3 Fxf3 18.Fb2!?
(18.Dd3 Fg4 19.Fb2²) 18...Dd7 19.Cd5!
Fxb2 20.Txb2 Dh3? 21.Cxe7+! Plus fort
que 21.¤f4! 21...Rg7 22.Dc3+ +-. 
14...Cc4? 
14...Ff5 À nouveau, mais les 2 joueuses
ont manifestement «zappé» l’idée...
15.e4 Fg4 16.cxd6! (16.Te1? dxc5)
16...Fxd1 17.dxe7 Dxe7 18.Dxd1 Avec des
compensations pour la qualité perdue.
15.Df4 Fxc3? 
15...Cxa3 16.bxa3 Fxc3 17.cxd6 exd6
18.Txd6 De7 19.Td3 Fe5 20.Da4 b6
était plus résistant.
16.bxc3 b5 17.Dd4? 
La Dame est active en f4, pourquoi la
bouger juste pour menacer Fh6 ?! La
solution était 17.a4! qui gagne une
pièce. 17...Fa6 (17...e5 18.Dh6 Fg4
19.axb5 Fxe2 20.Fg5! f6 21.Fd5+ Rh8
22.Fxc4 Fxc4 23.Txd6) 18.axb5 Fxb5?
(18...Txb5 19.Dxc4 Txb1 20.Dxa6 dxc5!
21.Tf1 ±) 19.Txb5 +-. 
17...Ff5 18.e4 Fg4 
XIIIIIIIIY
9-tr-wq-trk+0
9+-+-zpp+p0
9-+-zp-+p+0
9zppzP-+-+-0
9-+nwQP+l+0
9zP-zP-+-zP-0
9-+-+-zPLzP0
9+RvLR+-mK-0
xiiiiiiiiy

18...dxc5!! 19.Dxd8 Tfxd8 20.Txd8+
Txd8 21.exf5 Td1+ 22.Ff1 Cd2 23.Fxd2
Txb1 24.fxg6 hxg6 va coûter un des
deux Fous selon l’ordinateur, mais
c’était bien sûr complètement impossi-
ble à calculer sur l’échiquier.
19.f3 Fd7 
19...e5 20.Df2; 19...Fe6 20.Fh6. De
façon semblable au 12e coup, les deux
joueuses séparées de seulement 70 pts
Elo auront connu le même aveugle-
ment en ratant la ressource 19...dxc5!

20.Dxd8 Tfxd8 21.Txd8+ Txd8 22.fxg4
Td1+ 23.Rf2 Cxa3 24.Ta1 Cc2 25.Tb1 a4
(25...Ca3 26.Tb3) 26.Re2 Tg1 27.Ff1
(27.Rf2? Te1) 27...a3 28.Fxa3 Cxa3
29.Ta1 Cc4 30.Rf2 Th1 31.Rg2 Txf1
32.Rxf1 Cd2+ 33.Re2 Cxe4 34.Ta3 qui
devrait conduire à la nulle.
20.cxd6 e5 21.Da7!? 
Un coup selon moi, typique du jeu de
Florence qui ne voit pas tout...mais
n’hésite pas à rentrer dans des compli-
cations où elle va se montrer plus forte
que l’adversaire !  
21...Db6+ 
21...Tb6 22.Ff1 Txd6 23.Fh6+-; 21...Ta8
22.Dc7 Tc8 23.Dxd8 Tfxd8 24.Fg5 Te8
25.a4 bxa4 26.Tb7 Fc6 27.Ta7 +-. 
22.Dxb6 Txb6 23.Ff1 Txd6 
XIIIIIIIIY
9-+-+-trk+0
9+-+l+p+p0
9-+-tr-+p+0
9zpp+-zp-+-0
9-+n+P+-+0
9zP-zP-+PzP-0
9-+-+-+-zP0
9+RvLR+LmK-0
xiiiiiiiiy

23...Cxd6 24.c4!+-; 23...Tc8 24.Td5 f6
25.f4. 
24.Txd6 

Dans le mauvais ordre ! 24.Fh6! lie les 2
Tours et gagne au moins la qualité.
24...Td8 (24...Tc8 25.Fxc4 Txd1+
26.Txd1 Txc4 27.Txd7+-) 25.Fg5 +-. 
24...Cxd6 25.Fg5 Cc4 
25...f6 26.Td1 fxg5 27.Txd6 Fe8 28.Rg2,
avec avantage, mais pas encore déter-
minant.
26.a4! 
Nous avons beaucoup travaillé la
notion d’activité... 
26...Tb8? 
Accélère la défaite, mais les Noirs per-
daient de toute façon un pion décisif
soutenu par une puissante paire de
Fous. 26...Ca3 27.Td1 Fc6 28.Fe7 Te8
29.Fxa3 +-. 
27.Fxc4 b4 28.cxb4 Fxa4 29.b5 1–0

Pupilles

Comme souvent, la catégorie la plus
chargée avec plus d’une centaine de
joueurs. Pas de réel favori qui se
dégageait sur la ligne de départ et
une dernière ronde à l’allure d’une
finale. Avec les Blancs, Thomas Ariza.
En face, avec les Noirs, Quentin Burri.
Les données sont claires et ont le
mérite d’être simples. Celui qui
gagne est champion de France. En
cas de nulle, le titre sera pour les
Noirs, comme dans un blitz
Armageddon. Avec 250 points de
moins que son adversaire et l’obliga-
tion de gagner, Thomas ne partait
pas favori dans cette dernière ronde
dramatique. C’est pourtant lui qui
aura les nerfs les plus solides et qui
parvient à l’emporter. 
Le podium est complété par Pierre-
Basile Coiffait, qui reste le seul joueur
invaincu du tournoi, mais qui paie sa

10

Voit double

Opposé et défait par Antoine Strohl lors 1ère ronde dans le tournoi pupilles, Samy Banat crut
voir recommencer le cauchemar deux rondes plus tard en voyant s'asseoir en face de lui le
même joueur. Mais ce n'était pas une erreur d'appariement. Juste Grégoire Strohl, le frère
jumeau d'Antoine.
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(trop ?) grande solidité par 4 nulles
consécutives dans les cinq dernières
rondes après avoir pourtant battu le
futur champion et viré en tête à mi-
parcours. Pas la meilleure manière
d’engager le sprint final.

1. ARIZA Thomas 1742 7½
2. BURRI Quentin 1990 7
3. COIFFAIT Pierre-Basile 1818 7

101 participants.

Ariza,T                  Burri,Q 
1742                     1990

La partie décisive pour le titre disputée
à la dernière ronde. Les données sont
claires : le vainqueur est champion de
France. En cas de nulle, le titre sera
pour les Noirs. 

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P09.html

1.g3 e5 2.Fg2 
On reconnaît dans le choix d’ouverture
de Thomas la petite “patte” de Pascal
Chomet, l’entraîneur emblématique de
Bois-Colombes, qui a toujours affec-
tionné ce développement ultra-rapide
du Fou-roi en fianchetto. 
2...Cf6 3.d3 d5 4.Cf3 Cc6 5.0–0 Fe7
6.Cbd2 0–0 7.e4 dxe4 8.dxe4 Fe6
9.De2 Cd7 10.a4 De8 11.Cc4 f6 12.Ce3
Df7 13.Td1 Tad8 14.Cd5 Fd6 15.c4? 

Un coup qui concède inutilement la
case d4 aux Noirs. 
15...Cc5 16.Dc2 Fg4 
Afin d’éliminer précisément un des
défenseurs de la case d4. 
17.b4 Ce6 18.c5 Fe7 
18...Fxf3! 19.Fxf3 Ccd4 avec un bon petit
avantage noir en raison de la case d4 et
du très fort Cavalier qui s’y est installé.
19.Dc4 Ced4?! 
Le Cavalier noir arrive enfin sur cette
fameuse case d4, mais pas au bon
moment. 
20.Cxd4 Cxd4? 
XIIIIIIIIY
9-+-tr-trk+0
9zppzp-vlqzpp0
9-+-+-zp-+0
9+-zPNzp-+-0
9PzPQsnP+l+0
9+-+-+-zP-0
9-+-+-zPLzP0
9tR-vLR+-mK-0
xiiiiiiiiy

Un comble. C’est la case d4 qui coûte la
partie et le titre de champion de France
aux Noirs. 
21.Txd4! 
Une petite combinaison qui gagne du
matériel. 21.Cxe7+ tout de suite était
moins précis : 21...Rh8 22.Dxf7?? Ce2+
23.Rh1 Txd1+ 24.Ff1 Ff3# 
21...Txd5 
21...exd4 22.Cxe7+ La Dame noire est
clouée !
22.Txd5 c6 23.Dd3 cxd5 24.exd5 Td8
25.d6 
Avec un tel pion passé, les Blancs sont
bien évidemment gagnants. 
25...Ff8 26.Fd5 Fe6 27.Fe4 f5 28.Fg2 g6
29.Fb2 Fg7 30.De3 e4 31.Fd4 Tf8
32.Dc3 Fh6 33.b5 Fd5 34.c6 bxc6
35.bxc6 Tc8 36.d7                            1–0

Benjamines

Le combat des Mathilde. La blonde
et la brune. Depuis la catégorie
petite poussine, Mathilde Broly (la
blonde) et Mathilde Chung (la
brune) se retrouvent une année sur
deux pour se disputer le titre de

championne de France. Jusqu’ici,
c’est Mathilde Broly qui avait l’avan-
tage avec trois titres. Mais le vent a
tourné cette année. Même si la
lutte est restée indécise jusqu’au
dernier moment. Les deux Mathilde
lâchent toutes les deux un nul à la
5e ronde, avant de se rencontrer à la
7e ronde pour une partie qui s’an-
nonce décisive, mais qui se termine
par le partage du point. Les deux
joueuses se retrouvent par consé-
quent au coude à coude à la der-
nière ronde. Mathilde Chung s’im-
pose face à Inès Leriche, mais mal-
gré tous ses efforts, Mathilde Broly
ne peut en faire autant face à
Roxana Hug laissant ainsi le titre
filer vers Monaco. Si Mathilde Broly
avait remporté sa dernière ronde,
les deux Mathilde auraient eu le
même nombre de points, le même
Buchholz tronqué (premier dépar-
tage), le même cumulatif, mais
Mathilde Chung aurait eu un point
de plus au Buchholz intégral. Moins
de regrets, par conséquent, pour la
Toulousaine.

1. CHUNG Mathilde 1822  8
2. BROLY Mathilde 1759 7½
3. AZOUNI Anais 1483 7

75 participantes.
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Bellahcene,A Chung,M 
1456                      1822

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P08.html

Commentaires Mathilde Chung

J’avais déjà joué contre Anissa il y a
deux ans à Montluçon, et nous avions
fait nul. J’espérais faire un meilleur
résultat cette fois ! 

1.e4 c5 2.c3 d5 3.exd5 Dxd5 4.d4 Cf6
5.Cf3 Fg4 6.Fe2 e6 
Jusque là, je m’étais plus ou moins pré-
parée, mais je ne m’attendais pas au
coup suivant. 
7.Ca3 
Je pensais plutôt à 7.0–0 qui est le coup
le plus fréquemment joué dans cette
position.
7...Cc6 8.Cb5?! 0–0–0! 
Après le grand roque, j’ai une petite
pression sur le pion d4 qui me donne
une position agréable. 
9.Ff4? 

Ce coup semble être naturel, mais je
me suis rendue compte à l’analyse qu’il
était en fait mauvais !  9.0–0 me per-
mettait de gagner le pion d4 sans
grands risques. 9...a6 10.Ca3 cxd4
11.Cxd4 (11.Cc4 Fc5³ ; 11.cxd4 Fxf3
12.Fxf3 Dxd4³) 11...Cxd4 12.cxd4 Dxd4
13.Dc2+ Rb8³ ; de même, après 9.Fe3 ,
les Noirs peuvent gagner également le
pion d4. 9...a6 10.Ca3 cxd4 11.Cc4
(11.cxd4 Da5+ 12.Fd2 Fb4³) 11...Fc5
12.cxd4 Cxd4 13.Cxd4 Fxd4 14.Fxd4
Dxd4 15.Dxd4 Txd4³. Après 9.dxc5 Fxc5
10.Dxd5 Cxd5, les Noirs ne gagnent pas
le pion d4, mais ils sont légèrement
mieux.
9...cxd4!? 
Je croyais gagner une pièce sur la
reprise du Cavalier, mais en fait, ça ne
marche pas. 9...a6 aurait été meilleur,
même avec l’affaiblissement en b6.
10.Ca3. Mais je n’avais pas vu pendant
la partie le fort coup 10...De4! qui
donne un bon avantage aux Noirs.
11.Fe3 cxd4 12.cxd4 (12.Fxd4? e5 –+ ;
12.Cxd4 Cxd4 13.cxd4 Dxg2 –+)
12...Fb4+ 13.Rf1 e5 μ. 

10.Cbxd4 
10.cxd4! Fxf3 11.gxf3. Le Fe2 doit conti-
nuer de défendre le Cavalier. 11...Fb4+
12.Rf1 a6μ. La position blanche com-
porte plein de faiblesses.
10...e5 
XIIIIIIIIY
9-+ktr-vl-tr0
9zpp+-+pzpp0
9-+n+-sn-+0
9+-+qzp-+-0
9-+-sN-vLl+0
9+-zP-+N+-0
9PzP-+LzPPzP0
9tR-+QmK-+R0
xiiiiiiiiy

11.Cxe5? 
Mon adversaire n’a pas vu 11.Cxc6!
Dxc6 12.Fd2! qui sauvait la pièce,
même si je reste légèrement mieux.
11...Cxe5 
Avec une pièce de plus, j’ai maintenant
une position qui est facilement
gagnante. 
12.0–0 Fxe2 13.Dxe2 Cg6 14.Fg3 Fd6
15.Tad1 The8 16.Dc2 Fxg3 17.fxg3 Cg4 
0–1
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Benjamins

Un titre au forceps et une victoire à la
dernière ronde qu’Alexandre Pigeat
est allé chercher avec ses tripes.
Opposé à Clément Meunier qui cara-
colait en tête avec un point d’avance,
Alexandre doit absolument s’impo-
ser avec les Noirs pour rattraper son
adversaire du jour, tout en espérant
dans le même temps une défaite de
Thomas Dietrich, et en comptant
ensuite sur le départage. La 2e condi-
tion se réalise assez rapidement sur
la table voisine, ce qui semble décu-
pler la motivation d’Alexandre qui
finit par marquer le point. Cerise sur
l’échiquier, le départage lui est finale-
ment favorable. Presque normal
pourrait-on penser, puisque la
confrontation directe entre les deux
premiers ex aequo a également été
en sa faveur. 

1. PIGEAT Alexandre 1912 7½
2. MEUNIER Clement 1980 7½
3. MOHAMMAD Fahim 2027 7

91 participants.

Meunier,C               Pigeat,A  
1980                     1912

Commentaires 
Alexandre Pigeat et Sylvain Ravot.

La partie décisive de la dernière ronde.
Je devais absolument gagner avec les
Noirs pour rattraper Clément qui avait
un point de plus, et espérer ainsi être
champion au départage. 

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P07.html

1.d4 d5 
Je me lance dans une ouverture que je
ne joue pas d’habitude, afin de sur-
prendre mon adversaire. 
2.c4 e6 3.Cc3 c6 4.Cf3 dxc4 
La variante Noteboom, que j’avais pré-
parée avec Sylvain mon entraîneur. 

5.a4 Fb4 6.e4 
6.e3 est plus populaire.
6...Cf6 7.Dc2 
Clément, qui vient de jouer deux coups
imprécis, est visiblement surpris par le
choix de l’ouverture. 
7...b5 8.Fg5 h6 9.Fd2 Fxc3 
En prenant en c3 à ce moment-là, je
n’avais envisagé que la reprise par le Fou.
10.bxc3 
Les Blancs espèrent compenser le pion
de moins par le centre et la paire de
Fous. Mais les Fous ne sont pas faciles à
activer dans cette position. 10.Fxc3 a5
11.axb5 cxb5 12.b3 Fb7 13.e5 Ce4
14.bxc4 Cxc3 15.Dxc3 b4 16.De3 a4, et
les pions noirs sur l’aile-Dame vont
devenir très dangereux.
10...Fb7 11.Db1 Db6 12.a5 
Cette avancée du pion a5 va faciliter la
tâche des Noirs. 
12...Dc7 13.g3 a6 14.Fg2 c5 
Avec l’idée d’essayer de casser la struc-
ture de pions blanche au centre. 
15.Ff4 De7 16.Ce5 g5 
Je n’ai pas roqué car je voulais garder
l’option de faire le grand-roque une fois
que le centre s’ouvrirait. Mais 16...cxd4
17.cxd4 0–0 était très bon pour les Noirs
avec leurs deux pions passés liés sur
l’aile-Dame, et surtout le pion de plus.
17.Fe3 Cc6 18.Cxc6 Fxc6 19.h4 g4 

Afin de bloquer l’aile-Roi. 19...Db7
20.d5! exd5 21.hxg5 Cxe4 22.Fxe4 dxe4
23.Dd1, et la position n’est plus claire
du tout.
20.dxc5 e5 
Fixe la faiblesse en e4. Les deux Fous
blancs n’ont pas une grande activité
pour l’instant. 
21.0–0 0–0–0 
Le centre étant ouvert, je me décide à
faire le grand-roque. Le Roi est relative-
ment en sécurité ici, car les Blancs n’ont
pas de moyen d’ouvrir des lignes. 
22.Td1 Db7 23.Txd8+ Txd8 24.Fxh6 
La perte du pion h6 et le pion passé en
h4 qui en résulte ne m’inquiétaient pas
pour l’instant. Ce qui va se passer au
centre est à mon sens plus important. 
24...Cxe4 25.De1 f5 
25...Cxc3! était possible 26.Fxc6 Dxc6
27.Dxc3 Dxh6 μ. 
26.Td1 Td3 27.Tc1? 
27.Txd3 cxd3 28.Fd2 était la seule
chance pour les Blancs. 
27...Dd7 28.Fe3 Rc7 29.Ff1 Dd5 
La perte de la qualité n’était pas à crain-
dre. Le pion passé en d3 et la batterie
Fou-Dame sur la grande diagonale
seront beaucoup trop forts. 29...f4!
30.gxf4 Cg5! est une jolie suite trouvée
par l’ordinateur 31.Fg2 Cf3+ 32.Fxf3
gxf3 33.Df1 Dg4+ 34.Rh2 Txe3! 35.fxe3
Dxh4+ 36.Dh3 (36.Rg1 f2+ 37.Dxf2
Dh1#) 36...Df2+ 37.Rh1. 
XIIIIIIIIY
9-+-+-+-+0
9+-mk-+-+-0
9p+l+-+-+0
9zPpzP-zp-+-0
9-+p+-zP-+0
9+-zP-zPp+Q0
9-+-+-wq-+0
9+-tR-+-+K0
xiiiiiiiiy

37...De1+!! Une variante assez extraor-
dinaire. 
30.Fg2 
30.Fxd3? Cxg3! avec mat à venir. 
30...Dd7 31.Ff1 Dd5 32.Fg2 
Clément tente de répéter les coups
pour obtenir la nulle, mais je dois abso-
lument gagner. 
32...Rb7 33.Fh1 Dd7 34.Fg2 Cxc3!
35.Fxc6+ 

Tous les résultats sur le site officiel :

http://www.echecs.asso.fr

Alexandre Pigeat
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Le Cavalier n’était pas prenable.
35.Txc3 Td1 36.Tc1 Txe1+ 37.Txe1 Fxg2
38.Rxg2 b4 –+. 
35...Rxc6 
Les Noirs sont maintenant gagnants. Il
faut juste faire attention au pion h des
Blancs. 
36.h5 Cd5 37.Fg5 Dg7 38.Fd2 e4 39.h6
Dg6 40.Tc2 Rxc5 41.Da1 Df6 42.Db1 f4
43.gxf4 Dxh6 44.Dd1 Dh3 45.De2 Df3
46.De1 Cxf4 47.Fe3+ 
47.Df1 Ch3+ 48.Rh2 g3+ 49.Rxh3 Dh5+
50.Rg2 Dh2#
47...Rc6 48.Fxf4 Td1                       0–1

Minimettes

Le seul intérêt de cette catégorie
était en fait de savoir qui allait termi-
ner 2e. Difficile d’imaginer en effet
que quelqu’un puisse faire trébucher
Cécile Haussernot, la grande favorite.
Personne ne se risqua à tenter un
croche-pied, et la double cham-
pionne d’Europe,  qui retrouvait sa
catégorie d’origine après avoir
concouru l’année passée chez les gar-
çons, put aligner les points comme
on enfile des perles, sans être jamais
réellement mise en danger.
Cécile écrase la catégorie en signant
un impressionnant 9 sur 9 et en relé-
guant ses adversaires à deux points.
Fort logiquement, les deux autres
joueuses de l’équipe de France 2012,
Elise Bellaïche et Isabelle Malassagne,
complètent le podium.
Avec son 5e titre, Cécile rejoint ainsi
Robert Fontaine, Anthony
Bellaïche, Mélanie Verot, Mathilde
Congiu et Carole Forestier, et se
rapproche du record de Jules
Moussard avec six titres. Il lui reste
encore cinq années pour le battre.

1. HAUSSERNOT Cécile 2077 9
2. BELLAICHE Elise 2041 7
3. MALASSAGNE Isabelle 1990 7

72 participantes

Haussernot,C               Dol,C 
2077                    1611

Commentaires Cécile Haussernot.

Cette partie s’est disputée à la
deuxième ronde. Certes, mon adver-
saire n’avait pas un fort Elo, mais son
jeu solide lui a souvent permis de réali-
ser de belles performances aux cham-
pionnats de France. Je devais donc être
vigilante. 

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P06.html

1.e4 e6 2.d4 d5 3.Cc3 dxe4 4.Cxe4 Fd7
5.Fd3 Fc6 6.Cf3 Cd7 7.0–0 Fe7 8.Te1
Cgf6 
J’avais remarqué que mon adversaire
joue toujours cette variante Rubinstein
de la Française qui est très solide. Elle
avait notamment réussi à faire nulle
contre Elise Bellaïche avec cette même
variante l’année dernière aux cham-
pionnats de France. 
9.Ced2!? 
Je me suis décidée pour ce plan qui
avait 2 objectifs : prévenir l’échange du
Fou en f3, et replacer le Cavalier sur
une case plus naturelle en e5. La suite
normale est Cg3, mais je trouvais le
Cavalier pas forcément bien placé pour
l’attaque. 
9...0–0 10.Cc4 Fxf3 

10...Fd5 parait être le plus précis car le
Fou garde une position centrale, et les
Noirs peuvent préparer la poussée c5.
11.Dxf3 c6 
Un peu trop passif à mon sens. Je peux
donc passer à l’attaque ! 
12.Ce5! 
Le Cavalier a désormais une forte posi-
tion centrale. Il est difficilement échan-
geable, car après dxe5, le Cf6 serait
chassé et les Blancs se retrouveraient
avec leurs Fous braqués sur le roque. 
12...Da5 
12...Cxe5? 13.dxe5 Cd5 14.c4 (14.De4
g6 15.Fh6 Te8 16.c4 Cb6 17.Tad1 Dc7
18.Fc2, et les Blancs vont obtenir une
très forte attaque sur le roque, grâce au
passage des Tours en équerre sur la 3e
rangée.) 14...Cb6 15.Dh3 g6 16.Fh6 Te8
17.Tad1, avec une belle position d’atta-
que sur le roque noir.
13.Fg5 Tad8 
13...Cxe5 semblait le seul moyen d’évi-
ter les problèmes qui vont suivre.
14.dxe5 Cd5 15.De4 g6 16.Fh6 avec à
nouveau de fortes possibilités d’atta-
que sur le roque. Les pièces noires sont
mal placées pour la défense.
14.Dh3 
Force un affaiblissement du roque noir. 
14...g6 
14...h6? 15.Fxh6! Sans hésiter !
15.Fh6! 
XIIIIIIIIY
9-+-tr-trk+0
9zpp+nvlp+p0
9-+p+psnpvL0
9wq-+-sN-+-0
9-+-zP-+-+0
9+-+L+-+Q0
9PzPP+-zPPzP0
9tR-+-tR-mK-0
xiiiiiiiiy

Gagne une qualité ! 
15...Cxe5 
15...Tfe8? permettait une jolie combi-
naison décisive 16.Cxf7!! Rxf7
17.Dxe6#. 
16.dxe5 Ch5 17.Fxf8 Fxf8 
Le reste n’est normalement, comme on
dit, plus qu’une question de technique.
J’ai commis une ou deux imprécisions,
heureusement sans conséquences. 
18.Te4 Td5 19.g4! Cg7 20.Dg3 Ce8 21.h4Cécile Haussernot
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Fg7 22.Tae1 Td4 23.a3 Cc7 24.f4?! 
Un peu trop d’impulsivité. 24.b4! était
beaucoup plus fort. 24...Db6 25.c4 Txe4
26.Txe4+- Les pièces noires ne bougent
plus.
24...Td5 
24...Db6!? Pour profiter de l’imprécision
précédente. 25.De3 Txe4 26.Fxe4 Dxb2
27.Dxa7 J’ai un peu surestimé mon atta-
que sur la huitième rangée qui n’est pas
décisive. Mais je garde l’avantage.
25.Rg2 a6 26.h5 b5 27.f5! 
La percée décisive ! 
27...g5 28.h6 Fxh6 29.De3 Td8 30.b4
Dxa3 31.Th1 Cd5 32.Dh3 Cf4+ 33.Txf4
gxf4 34.Dxh6 Dxb4 35.Dg5+ 
C’est mat après la prise de la Td8. J’étais
contente d’avoir gagné assez facilement
cette partie, car elle avait lieu le matin
de la double ronde. Cela m’a permis
d’économiser de l’énergie pour la partie
de l’après-midi. 1–0

Minimes

Tout comme avec Cécile
Haussernot chez les filles, difficile
de penser au début du tournoi que
le titre pouvait échapper à Bilel
Bellahcene et son Elo stratosphéri-
que à 2367. Encore plus invraisem-
blable d’imaginer que le quadruple
champion de France ne serait
même pas sur le podium. C’est
pourtant ce qu’il s’est passé. Après
un nul à la 3e ronde, Bilel s’incline à
la 4e ronde face à un joueur qui va
terminer …65e et qui lui rendait
400 points Elo. Du coup, Bilel va
devoir cravacher en alignant 4 vic-
toires consécutives, et sera tout
près de revenir du diable-vauvert.
En cas de victoire à la dernière
ronde face à Guillaume Lamard, il
aurait été champion. Mais le
Cannois va serrer la garde, il pliera
mais ne rompra pas, décrochant
ainsi son 3e titre. Autre coup de ton-
nerre du tournoi, Guillaume est
accompagné sur la plus haute mar-

che du podium par Dorian Micottis.
Les deux premiers ex æquo ne se
sont pas rencontrés durant le tour-
noi, et n’auront pas non plus la pos-
sibilité de croiser le fer au cours de
matchs de départage. Là encore,
c’est le Buchholz qui tranchera. Bon,
on pourra toujours se dire que
Dorian n’avait pas rencontré Bilel…

1. LAMARD Guillaume 2279 7½
2. MICOTTIS Dorian 2050 7½
3. KAMBRATH Yannick 2292 7

90 participants

Lamard,G              Purenne,B 
2279                      2250

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P05.html

1.c4 Cf6 2.Cf3 g6 3.g3 b6 4.Fg2 Fb7
5.0–0 Fg7 6.d4 0–0 7.Cc3 Ce4 8.Dd3
Cxc3 9.bxc3 
La reprise de la Dame est également
possible pour éviter les pions doublés,
mais elle permet 9... c5, car le pion d4
se retrouve cloué. 
9...d6 10.e4 e5 11.Fe3 Cc6 12.Cd2 Ca5
13.f4 Fa6 14.Tf2 c6 15.f5 
Les Blancs doivent monter une attaque
sur l’aile-Roi pour compenser leurs fai-
blesses statiques sur l’aile-Dame dues
aux pions c doublés. 

15...d5? 
Une ouverture du jeu douteuse. 
16.exd5 cxd5 17.Fxd5?! 
Les Blancs se lancent dans un sacrifice
spéculatif absolument pas clair, dont les
conséquences sont impossibles à éva-
luer sur l’échiquier. 17.dxe5! était un
moyen beaucoup plus simple pour ten-
ter de réfuter le 15e coup noir. 17...dxc4
(17...Fxe5 18.Fxd5+-) 18.Dd4±. 
17...Dxd5! 18.cxd5 Fxd3 19.f6 Fh8
20.dxe5 
Les Blancs comptent sur l’enfermement
du Fh8 et sur leurs forts pions centraux
pour compenser la pièce de moins. 
20...Tfe8 21.Fd4 Tad8 22.e6 Txd5
23.Te1 Rf8 
23...Txe6! 24.Txe6 fxe6 25.f7+ Rf8
26.Fxh8 Tf5 réfutait la stratégie des
Blancs. Après l’échange des Tours, la
finale de pièces mineures est supé-
rieure pour les Noirs.
24.e7+ Rg8 25.g4 Cc6 26.Te3 Cxd4
27.cxd4 Txd4 28.g5 
XIIIIIIIIY
9-+-+r+kvl0
9zp-+-zPp+p0
9-zp-+-zPp+0
9+-+-+-zP-0
9-+-tr-+-+0
9+-+ltR-+-0
9P+-sN-tR-zP0
9+-+-+-mK-0
xiiiiiiiiy

Une position tragi-comique ! Bien que
l’ordinateur évalue la position comme
encore complètement gagnante pour
les Noirs, ce n’est peut-être plus le cas.
Le Fou et le Roi noirs sont complète-
ment emmurés et n’ont aucune possi-
bilité de sortir. Ils sont condamnés à
assister à la suite des événements
depuis leur prison. Pour sa part, la Te8
n’est pas très fière non plus. 
28...Ff5 29.Cf3 Td1+ 30.Rg2 h6 31.h4
Td6 32.Td2 Txd2+ 33.Cxd2 b5 34.Ce4
Fxe4+? 35.Txe4 Rh7 36.Td4            1–0

Textes,  interviews 
et  commentaires  de parties 

(autres que ceux indiqués)

■■ Vincent MORET ■■

Guillaume Lamard
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Cadettes

Les trois plus fortes Elos aux trois
premières places. Et dans l’ordre,
SVP. Pour les surprises, il faudra
repasser. En l’absence de Sophie
Aflalo, partie tenter sa chance chez
les garçons, la lutte pour le titre
devait se résumer à un duel entre
Andreea Navrotescu et Cyrielle
Monpeurt. Ce qui fut effectivement
le cas. Restait à savoir comment les
deux joueuses allaient se répartir
les deux plus hautes marches du
podium. Les deux favorites partagè-
rent ensemble le point à la  5e ronde
et Andreea s’inclina de manière
inattendue face à Anysia Thomas à
la 7e. La route semblait ouverte à
Cyrielle vers son 1er titre, mais
comme paralysée par l’enjeu, la
Messine terminait en roue libre par
deux nulles et se faisait ainsi coiffer
sur le fil par Andreea. C’est le 4e

titre remporté par la joueuse de
Saint-Lô. Quatre titres de cham-
pionne de France qui s’ajoutent à
celui de championne de Roumanie.

1. NAVROTESCU Andreea     2116 7½
2. MONPEURT Cyrielle 2027 7
3. FISCHER Julie 1912 7

29 participantes

Navrotescu,A          Ruhlmann,H 
2116                      1794

Commentaires MI Catalin Navrotescu.

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P04.html

1.d4 Cf6 2.c4 c5 3.d5 b5 4.g3 
Une variante rarement jouée. 
4...bxc4 5.Fg2 d6 6.Da4+ Cbd7 7.Cd2 c3?! 
7...g6 était meilleur 8.Cxc4 Fg7 9.Ch3
0–0 10.0–0 Cb6 11.Cxb6 Dxb6 12.Cf4
Tb8, et les Noirs n’ont pas de problè-
mes en milieu de jeu.
8.bxc3 g6 9.e4 Fb7 10.Tb1 Dc7 11.Ce2
Fg7?
XIIIIIIIIY
9r+-+k+-tr0
9zplwqnzppvlp0
9-+-zp-snp+0
9+-zpP+-+-0
9Q+-+P+-+0
9+-zP-+-zP-0
9P+-sNNzPLzP0
9+RvL-mK-+R0
xiiiiiiiiy

Un coup naturel, mais qui n’est pas
bon. Il fallait jouer Fh6 pour terminer le
développement. 
12.e5! 
Les Blancs veulent ouvrir la diagonale
h1–a8. Pour cela, ils sont prêts à sacri-
fier du matériel. 
12...Cxd5 
12...Fxd5 n’allait pas à cause de 13.exf6
Fxg2 14.fxg7 ±. Voilà pourquoi il ne fal-
lait pas développer le Fou en g7 ! ;
12...dxe5 13.d6! gagnait le Fb7. 
13.Txb7 
13.exd6 était plus précis. 13...exd6
14.Txb7 Dxb7 15.De4+ Ce5 16.0–0 0–0
17.Dxd5, les Blancs ont l’avantage
matériel.
13...Dxb7 14.c4 Db4 15.Dxb4 cxb4 
La prise 15...Cxb4! était plus résistante,
car après 16.Fxa8 Cxe5 17.0–0 Cxa2
18.Fb2 0–0 les Noirs obtiennent trois
pions pour la pièce et la position reste
compliquée.
16.Fxd5 Tc8 17.exd6 exd6 
On ne peut pas déloger le ¥d5 : 17...e6
18.Fb7 Tc5 19.Cf4 Ce5 20.Fb2± ; ou
17...Cb6 18.Fb7 Tc5 19.a3! ±.

18.Ce4 Re7 19.Fg5+ f6 20.Ff4 Ce5
21.0–0! 
Andreea n’hésite pas à sacrifier un
deuxième pion pour terminer le déve-
loppement de ses pièces. 
21...Cxc4 22.Td1 Ce5 
Trop passif. Mais 22...f5 23.Fg5+ Rd7
24.Cf6+ Fxf6 25.Fxf6 The8 26.Cf4 lais-
sait également l’avantage aux Blancs.
23.Fb3 Thd8 24.Td5! 
Pour activer la Tour blanche en a5. 
24...Cf7?! 25.Ta5 Tc7 26.Cd4 
Le Cavalier blanc vise la case faible e6.
Les Noirs ne peuvent plus empêcher les
pertes matérielles.
26...Ce5 
26...Tdd7 27.Ce6 +-. 
27.Ce6 Cc6 28.Ta6                            1–0

Cadets

La grosse côte du championnat. Qui
aurait osé miser un euro – voire
même un kopeck – sur les chances
de Roudolph Grigorian au début du
tournoi ? Le joueur de Villejuif poin-
tait en effet au 27e rang de départ
avec un modeste classement de
1967. Un classement qui paraissait
bien léger derrière les trois poids
lourds de la catégorie, Quentin
Loiseau, Gary Giroyan et Pierre
Barbot, qui affichent tous les trois un

Andreea Navrotescu

Roudolph 
Grigorian
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classement aux alentours de 2400 et
qui collectionnent les normes de MI.
D’ailleurs, à deux rondes de la fin, on
se demandait comment le titre pou-
vait échapper à Pierre Barbot qui fai-
sait preuve d’une puissance impres-
sionnante avec 7 points en autant de
parties. Mais le Sautronnais, qui n’a
encore jamais réussi à être cham-
pion de France, voyait une nouvelle
fois son rêve s’éloigner en s’écrou-
lant complètement dans les deux
dernières rondes. Pour le plus grand
bonheur de Roudolph qui mettait
tout le monde d’accord en décro-
chant la première place en solitaire
au nez et à la barbe des trois cadors
de la catégorie qui terminent ex
æquo à la 2e place.
Les détracteurs pourront parler de
hold-up, puisque le champion de
France n’a affronté que Pierre
Barbot parmi les trois favoris et il a
perdu. Mais peu importe après
tout. Roudolph a géré son tournoi
d’une main de maître et a su faire
preuve d’un bel opportunisme.
Avec humilité, le nouveau cham-
pion de France était le premier sur-
pris de sa réussite et du joli pied de
nez qu’il avait fait à tous les book-
makers. Toute la beauté des échecs.

1. GRIGORIAN Roudolph 1967 7½
2. BARBOT Pierre 2345  7
3. LOISEAU Quentin 2403 7

83 participants

Grigorian,R              Deslias,G 
1967                      2124

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P03.html

Commentaires Wojtek Sochacki.

1.e4 e5 2.Cf3 Cc6 3.d4 exd4 4.Cxd4 Df6 
4...Fc5 tranpose après 5.Cxc6 Df6 ;
4...Cf6 est l’autre grande ligne très popu-
laire de cette variante de l’Ecossaise.

5.Cxc6 bxc6 6.e5 De7 7.De2 avec beau-
coup de théorie et une position compli-
quée sur laquelle nous avions bien évi-
demment quelques idées en réserve.
5.Cxc6!? 
5.Fe3 reste la grande ligne historique
qui commence toutefois à être délais-
sée au profit du coup du texte.
5...Fc5 
Lors de la préparation, avec Roudolph,
nous étions persuadés que Grégoire
allait jouer ce coup. 
6.Df3!? 
La suite la plus populaire actuellement
chez les experts de l’Ecossaise, notam-
ment Radjabov. Proposer un échange
de Dames si précoce peut sembler
paradoxal de la part des Blancs, car on
peut penser que ça va favoriser le camp
de la défense. Mais ce milieu de jeu
sans les Dames est plus facile à jouer
pour les Blancs.Sur le plan psychologi-
que, l’idée était surtout d’amener la
partie sur un terrain très technique. Un
choix qui va s’avérer judicieux.  
6...Dxf3 7.gxf3 bxc6 8.Cd2!? 
8.Fe3 est le coup principal.
8...Cf6 9.Cb3 Fd6?! 
Une conception douteuse qui bloque le
pion d7. La manœuvre Ch5-f4, classique
contre des pions doublés, va s’avérer ici
trop lente. 9...Fb6!? était à mon sens
préférable 10.Tg1 g6 11.Fg5 Ch5 12.Fe3
Fxe3 13.fxe3 d6 14.Ca5² même si les
Blancs sont encore légèrement mieux.
10.Fe3 Ch5 11.0–0–0 0–0 12.Cd4 
Avec la case f5 en ligne de mire. 
12...g6 13.Fc4!? 

Les Blancs terminent leur développe-
ment et tendent un piège... sans s’en
rendre compte. 
13...Cf4? 
XIIIIIIIIY
9r+l+-trk+0
9zp-zpp+p+p0
9-+pvl-+p+0
9+-+-+-+-0
9-+LsNPsn-+0
9+-+-vLP+-0
9PzPP+-zP-zP0
9+-mKR+-+R0
xiiiiiiiiy

Logique, mais tombant dans le piège
précité. 
14.h4? 
Logique, là encore, pour monter une
attaque sur l’aile-Roi, mais les Blancs
manquent une très jolie ressource tac-
tique. 14.Cf5!! Avec des idées à base de
Txd6, pour gagner le Cf4, qui vont être
combinées avec une attaque sur le Roi
noir. 14...gxf5 (14...Fe5 n’est pas meil-
leur 15.Ce7+ Rg7 16.Cxc8 Taxc8
17.Txd7+-) 15.Txd6 cxd6 (15...Cg6
16.Tf6± avec une positon écrasante)
16.Fxf4 les Blancs ont sacrifié la qualité,
mais ils ont de très belles compensa-
tions grâce à leur paire de Fous et la
colonne g ouverte. 16...d5 17.Fh6!!
Rh8, le seul coup, aussi incroyable que
cela puisse paraître. (17...Te8? 18.Tg1+
Rh8 19.Fg7+ Rg8 20.Fe5+ Rf8 21.Fd6+
Te7 22.exd5+-) 18.Fxf8 dxc4 19.Tg1 h5
20.Tg5 fxe4 21.fxe4+-. 
14...Fe5 15.c3 
15.h5!? est une idée intéressante qu’on
va retrouver. 
15...a5 16.Ce2? 
Il y avait plusieurs façons de poursuivre
l’attaque sur le Roi noir. Notamment
16.h5!? Cxh5 17.Txh5! (17.Cf5!?)
17...gxh5 18.Fh6 Te8 19.Tg1+ Rh8
20.Fxf7± et les Noirs doivent rendre la
qualité. 
16...Cxe2+ 17.Fxe2 d6 18.a4?!
Trop lent et légèrement affaiblissant
18.h5!? avec toujours la même idée de
poser des problèmes au Roi noir.
18...Fg7 19.Rc2!? 
19.h5!? était toujours possible, bien
que probablement moins fort que pré-
cédemment.

Cap sur Montbéliard !

Le rideau retombé à Saint-Paul-Trois-
Châteaux, les joueurs d'échecs s'interro-
geaient sur la destination qu'allaient pren-
dre les championnats de France en 2014.
Comme de coutume, le secret a été levé
lors de la cérémonie de clôture. Après
Nîmes et Saint-Paul, les jeunes vont quitter
la Provence pour rejoindre la Franche-
Comté. La 52e édition sera organisée à
Montbéliard, dans le Doubs, par Belfort-
Echecs et son infatigable président, Jean-
Paul Touzé.

17



19...h5 20.c4? 
Un coup qui affaiblit inutilement la
grande diagonale noire. 20...f5? Les
Noirs rendent la pareille en affaiblis-
sant eux-mêmes leur pion g6. 20...c5!?
pour faire pression sur la colonne b et
le pion b2.
21.Fd3 Tb8 22.b3 f4? 
Probablement la faute décisive. Les
Noirs ferment la position et se privent
de tout contre-jeu. Il fallait à tout prix
jouer activement 22...fxe4 23.fxe4
(23.Fxe4 Ff5, et les Noirs ont un jeu
actif qui compense la faiblesse en g6.)
23...Fg4. Là encore, la faiblesse en g6
est pour l’instant couverte.
23.Fd2 Ta8 24.Tdg1 Rh7 25.Tg5 Fe5
26.Thg1 Tg8 27.Fc3 
La pression sur g6 devient très forte.
Sans surprise, la position noire
s’écroule rapidement. 
27...Fxc3 28.Rxc3 Fd7 29.e5! Fe8
30.Txh5+ Rg7 31.Thg5 dxe5 32.Fxg6
Fxg6 33.Txg6+ Rf7 34.Txg8 Txg8
35.Txg8 Rxg8 36.Rd3 
Le pion h décide bien évidemment de
la partie. 
36...Rf7 37.Re4 Rf6 38.h5 
Une victoire importante pour relancer
Roudolph après sa défaite de la veille. À
ce moment là, nous ne pensions toute-
fois pas encore au titre, car Pierre sem-
blait être un leader intouchable avec
7/7. Et pourtant...  1-0

Juniors

La passe de deux pour Paul Velten,
qui réalise un joli doublé après son
titre de l’année passée à Nîmes. Pas
une mince affaire dans cette catégo-
rie toujours difficile et hautement
symbolique des juniors. Avant lui,
seuls Jean-Marc Degraeve, Eloi
Relange, Robert Fontaine et Laurent
Fressinet y étaient parvenus. On ne
peut que souhaiter au joueur bas-
que de suivre le même parcours
échiquéen que ses illustres aînés. 
Le double champion de France

junior connut un tournoi assez tran-
quille et ne fut jamais véritable-
ment inquiété, se permettant
même de terminer avec un point
d’avance sur Borya Ider, le plus fort
Elo. Celui-ci fit un tournoi de séna-
teur et concéda beaucoup trop de
nulles (5 !) pour pouvoir espérer
participer à la lutte pour le titre. 

Chez les filles, le podium était déjà
connu avant même de commencer.
Trois participantes seulement, et
donc impossible de faire un tournoi
à elles seules. Les demoiselles ont
par conséquent été contraintes
d’intégrer le tournoi mixte. Dans un
contexte relevé, Lena Armas et
Marine Thuret terminent toutes les
deux à 4,5 pts après avoir fait nul
ensemble à la 7e ronde. La joueuse
de Naujac remporte son premier
titre grâce à un petit point de
Buchholz supplémentaire. 

1. VELTEN Paul 2375 7½
2. IDER Borya 2389 6½
3. EDEN James 2197 6
…
13. ARMAS Lena 1903 4½
…
15. THURET Marine 1895 4½

28 participants

Velten,P           Mouhamad,J
2375                     2220 

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P01.html

Commentaires Paul Velten.

Cette 4e ronde était pour moi très
importante. Les favoris ayant fait nul la
veille, c’était le moment idéal pour
creuser un premier écart. 

1.Cf3 Cf6 2.g3 g6 3.Fg2 
Joachim est plutôt un joueur d’Est-
Indienne, c’est pourquoi j’ai préféré
choisir une ligne un peu secondaire et
plus souple avec le fianchetto-Roi.
J’évite ainsi une grande partie de sa
préparation du matin. 
3...Fg7 4.0–0 0–0 5.d4 d6 6.c4 c6 7.Cc3
Da5 
Joué a tempo par mon adversaire qui
me montre qu’il connaît toujours l’ou-
verture. 
8.h3!? 
Un coup souple et prophylactique pour
tuer dans l’œuf la stratégie noire à l’aile-
Roi, basée sur les coups Dh5 et Fh3.
8...Cbd7 
8...Dh5? 9.Cg5! piège la Dame qui ne
peut plus faire demi-tour. 9...Ca6 10.Ff3
Dh6 La découverte du Cavalier va
gagner du matériel. 11.e4 Fxh3 12.Cxf7
et la Dame noire est perdue.
9.Dc2 
Avec la triple idée de défendre le pion
c4 par b3 sans perdre le Cavalier, de
contrôler une fois de plus la case e4, et
enfin de laisser la place à une Tour sur
la colonne d. Après 9.e4?! Cb6 10.De2
Db4, les Blancs sont obligés de défen-
dre passivement le pion c4 par 11.Cd2,
avec une position égale. 
9...Te8 10.Td1 e5 11.d5? 
Plus logique était 11.b3 qui garde la
tension et offre une meilleure case au
Fou en b2. 
11...cxd5 12.cxd5 Tf8?! 
Les Noirs perdent un temps pour pré-
parer la poussée f5. Mais ce coup n’est
pas si facile à réaliser. Il fallait jouer
12...Cc5 13.e4 b5! 14.b4 - le coup que
j’avais envisagé pendant la partie -

Paul Velten
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14...Dxb4 15.Tb1 Da5 16.Txb5 Dc7÷.
Les Blancs ont certes un avantage d’es-
pace, mais les Noirs vont pouvoir chas-
ser la Tour blanche après Fa6, et défen-
dre ainsi leur aile-Dame. 
13.a4 Ce8? 
Les pièces noires continuent de se
replier pour préparer l’avance du pion f
et créer ainsi du contre jeu à l’aile-Roi.
Mais si les Noirs ne parviennent pas à
jouer f5, tout ceci aura été vain. 
14.e4 h6 
14...f5? 15.exf5 gxf5 16.Cg5± la case e6
pose problème.
15.Fe3 a6 
15...f5? n’est toujours pas jouable.
16.exf5 gxf5 17.Ch4 ±. 
16.Ch4!? 
Contrariant à nouveau le seul plan des
Noirs. 
16...Rh7 17.Rh2 
Les Blancs améliorent tranquillement
leur position. Les Noirs ne peuvent tou-
jours pas jouer f5. 
17...Cdf6 
Les Noirs finissent par admettre que f5
n’est pas possible. Après avoir annihilé
le contre-jeu adverse, les Blancs vont
devoir trouver un plan actif. Ouvrir

l’aile-Roi serait trop dangereux pour le
moment. Il faut donc se tourner vers
l’aile-Dame. Et pour cela, il va falloir
rapatrier le Ch4.  
18.Cf3!? Ch5 19.Cd2 Dd8 
19...f5? ne fonctionne toujours pas
20.exf5 gxf5 21.Cc4 Dc7 22.Cb6 ±. 
20.Ff3 Chf6 21.Cc4 Cd7 
21...Fxh3!? 22.Rxh3 Dc8+ 23.Rg2 Dxc4
24.Th1². Les Blancs ont de bonnes
compensations pour le pion, grâce à la
colonne h et la paire de Fous. 
22.g4 
Empêche définitivement le coup f5,
mais permet aux Noirs d’essayer
d’échanger leur mauvais Fou. 
22...Ff6! 23.Fd2 
Pour empêcher l’échange des Fous de
cases noires. 
23...Fg5 24.Ce3 Rg7 25.Rg2 Cdf6 
Les Noirs se résignent à la défense. 
26.Th1 Ch7 27.Tag1 
Le centre étant bloqué, les Blancs vont
tenter d’ouvrir l’aile-Roi. 
27...Th8 28.Rf1 Fd7 29.Fe2 Tc8 30.Db3
Tb8 
Après 30...b5! 31.axb5 axb5÷ la posi-
tion était incertaine.
31.Db4!? Cf8 32.Fd3 Fc8 33.Re2 Cd7

34.Da3 Df6 35.b4 Dd8 
Avec juste quelques minutes à la pen-
dule, mon adversaire choisit de répeter
les coups.
36.Tc1 Ta8 37.Ccd1 
Je profite de la politique attentiste des
Noirs pour recycler le Cc3. 
37...Cdf6 38.f3 Cd7 39.Cb2 Cf8 40.Cbc4
Cd7 41.Tc2 Df6 42.Dc1! Dd8 43.De1 
Pour menacer h4. 
43...Fh4 44.Da1 
Sur la 1re rangée, la Dame blanche peut
coulisser sur les deux ailes. 
44...Df6 45.Cg2 Fg5? 
XIIIIIIIIY
9r+l+n+-tr0
9+p+n+pmk-0
9p+-zp-wqpzp0
9+-+Pzp-vl-0
9PzPN+P+P+0
9+-+L+P+P0
9-+RvLK+N+0
9wQ-+-+-+R0
xiiiiiiiiy

46.Fc3? 
46.f4! gagnait tout de suite 46...exf4
47.Fc3+- et la Dame noire est perdue.
46...h5! 
La bonne réaction. 

Le benjamin 
des petits poussins

Rajat Makkar termine avec 6
points sur 9 dans la catégorie
des petits poussins. Un résul-
tat qu'on pourrait se conten-
ter de qualifier d'honorable
sur le strict plan comptable.
Mais qui prend une saveur
toute particulière quand on
sait que Rajat était le plus
jeune joueur du championnat.
Lorsque Cécile Haussernot,
sacrée cette année en minimettes, avait remporté le titre poussine au
Grand-Bornand, Rajat n'était tout simplement pas né ! Il ne soufflera
sa 6e bougie que dans quelques mois.
À l'âge où ses congénères jouent avec des cubes ou s'ébattent dans
des bacs à sable, le jeune Cannois résout des combinaisons de four-
chettes et étudie les finales avec Mélanie Vérot, son entraîneur. Une
précocité qui ne manque pas d'étonner. Rajat parle français, anglais et
hindi, mais scolarisé en maternelle, il ne sait encore ni lire, ni écrire.
"Mais il sait déjà noter les parties", sourit le papa, qui se qualifie lui-
même de joueur très moyen, et moins fort que son fils.

Le garçonnet partage sa passion pour les échecs avec celle de la musi-
que, puisqu'il fréquente déjà le Conservatoire. Et quand il ne jongle
pas avec les pièces blanches et noires de l'échiquier ou les touches de
la même couleur du piano, il aime se défouler sur la console Wii du
salon. Outre Super Mario pour le monde virtuel, Rajat avoue avoir
deux idoles dans le milieu des échecs. Son compatriote Vishy Anand,
véritable légende vivante dans son pays d'origine, et … Théo Ciccoli,
le champion de France petit poussin de l'année précédente. Rajat avait
vu Théo dans un reportage à la télévision. À Saint-Paul, il a eu le plai-
sir de le voir en vrai. Et même de jouer à quelques mètres de lui. Il a
encore deux années devant lui pour tenter de lui succéder au palma-
rès des petits poussins. Avant de s'attaquer peut-être à Anand…

Un vétéran chez les juniors 

Dans la catégorie des juniors, Thomas Dionisi en était à sa 11e partici-
pation. Fidèle parmi les fidèles, le sociétaire de Bois-Colombes n'a pas
manqué un championnat de France depuis son premier chez les pous-
sins au Grand-Bornand en 2003.
Une assiduité exceptionnelle sanctionnée par un titre de champion de
France à Calvi en 2005, deux titres de vice-champion, et une place
régulière parmi les 10 premiers. Cette 11e participation sera toutefois
la dernière, puisque Thomas passera dès la saison prochaine dans la
catégorie supérieure. Sans possibilité de redoubler...
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47.Cce3 Rg8 
Il y avait trop de monde sur la grande
diagonale. 
48.Tcc1 Th7 49.Tcf1 De7 50.De1 Cef6
51.h4 Fxe3 52.Cxe3 a5? 
Joué avec quelques secondes à la pen-
dule. 52...hxg4 53.fxg4 Cb6 54.Dg3
Cxa4 55.Fd2 Fd7 56.Df3 Ce8 57.Cc4 b5
58.Ca5 Tc8, et les Noirs parviennent à
trouver du contre-jeu.
53.g5! 
Les Blancs ferment à nouveau l’aile-Roi
pour gagner le pion a5. 
53...Ce8 54.bxa5 Cc5 55.Fb5 Cc7
56.Db1 Ta7? 57.Cc4 Ca8? 
Zeitnot. Joachim n’a que quelques
secondes pour jouer une position diffi-
cile. 
58.Tc1 f5 59.gxf6 Dxf6 60.Tcg1 Tf7
61.Tg3 Rh7 62.Fe8 
Les pièces noires engluées sur l’aile-
Dame ne peuvent pas participer à la
défense de leur Roi. 
62...Tg7 63.Thg1 Cxa4 64.Fxa4 Dxh4
65.Cxd6 Fd7 66.Fxd7 Txd7 67.Txg6 Ta6
68.Th6+ 
Les Noirs perdent la Dame à cause de la
fourchette en f5. 1–0

Armas,L              Aumont,A 
1903                     1988 

Voir la partie en cliquant sur le lien
http://www.echecs.asso.fr/Actus/6872/P02.html

1.e4 e6 2.d3 b6 3.Cd2 Fb7 4.Cgf3 d5
5.g3 Cf6 6.e5 Cfd7 7.Fg2 c5 8.0–0 Cc6
9.Te1 Dc7 10.De2 Tc8 11.Cf1 Cd4
12.Cxd4 cxd4 13.Fd2 Dxc2 
Un coup très aventureux. Mais si les
Noirs ne prennent pas, les Blancs joue-
ront Tac1 et auront ensuite de belles
perspectives sur l’aile-Roi. 
14.Tac1 Dxb2 15.Txc8+? 
Par rapport à la suite de la partie, il
aurait été plus précis de jouer d’abord
15.Fxd5! car ce coup attaque le Fb7
15...Txc1 (15...exd5? 16.e6! avec le
même thème que dans la partie)
16.Txc1 Fxd5? (16...Dxc1! 17.Fxc1
Fxd5÷) 17.Tc8+ Re7 18.Fg5+ +-. 
15...Fxc8 16.Fxd5! exd5? 

En ayant malencontreusement inter-
calé l’échange des Tours en c8, les
Blancs permettent aux Noirs de refuser
le sacrifice, car le Fb7 n’est plus atta-
qué. [16...Fe7! μ.
17.e6! fxe6? 
Suicidaire. Après 17...Cf6 18.e7 Fe6
19.exf8D+ Rxf8, la position était loin
d’être claire.
18.Dxe6+ 
Maintenant, elle l’est. 
18...Rd8 19.Fg5+ Rc7 20.Ff4+ Rb7
21.Dxd5+ Ra6 22.Dc4+ Db5 23.Dxc8+
Ra5 24.Fd2+ Fb4 25.Dxh8 Cc5 26.Tb1
Cxd3 27.Fxb4+ Cxb4 28.a3              1–0

Classement des clubs : l’Alsace en force !

Sans surprise, on retrouve dans les premières places du classement par club les
ténors du Top jeunes.  Sept des 10 premiers clubs en font en effet partie.  L’Alsace est
à l’honneur et réalise un joli doublé avec les deux plus hautes marches du podium
pour Mulhouse et Bischwiller.  La 3e place est occupée par Monaco qui est le seul
club à avoir remporté deux titres.
À noter que les deux clubs du Haut et du Bas-Rhin étaient également les deux qui
avaient le plus de représentants à Saint-Paul-Trois-Châteaux (respectivement 20 pour
Mulhouse et 18 pour Bischwiller). Cette prépondérance des deux clubs alsaciens, qui
figurent depuis plus de 20 ans parmi les meilleures pépinières de joueurs d’échecs de
l’Hexagone, se ressent au niveau du classement des ligues. L’Alsace termine en effet à
la 2e place derrière le poids-lourd francilien, fort de ses 134 participants.

Le classement par clubs (5 meilleurs résultats individuels)

Le classement des ligues 
(10 meilleurs résultats individuels)

1. Ile de France 73
2. Alsace 72,5
3. Côte d’Azur 72
4. Corse 64,5
5. Lyonnais 64,5

Photo : Léna Armas
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1. Mulhouse 36
2. Bischwiller 36
3. Monaco 36
4. Créteil 34
5. Cannes 33,5

6. Sainte-Foy 33,5
7. Marseille 32,5
8. Corsica Chess club 32,5
9. Bois-Colombes 32
10. Sautron 32

Mulhouse, meilleur club Jeunes
Jean-Noël Riff, entraîneur, et ses 3 jeunes

tiitrés : Ider, Cécile et Quentin.



J o u e u r s  d u  b o u t  d u  m o n d e . . .

Près de 18.000 km et plus de 22 heures d'avion ! C'est le
périple qu'a effectué Vassili Chesterkine pour venir
depuis Tahiti disputer les championnats de France. Un
tournoi qu'il connaît bien pour y participer régulière-
ment depuis  2007, et pour l'avoir déjà remporté à deux
reprises, à la Roche-sur-Yon en 2008 chez les petits pous-
sins, et en 2010 à Troyes chez les poussins. L'année der-
nière, à Nîmes, il avait terminé 1er ex aequo chez les
pupilles.  Mais cette 7e participation sera sans doute la
dernière pour Vassili. " Les déplacements sont bien trop
importants pour nous ", confie le papa. "Et quand Vassili
est sélectionné en équipe de France, ça nous oblige à
venir trois fois dans l'année en métropole, ce qui est
beaucoup trop lourd à gérer. Même si Vassili manque
d'adversaires de son niveau en Polynésie, il nous est plus
simple d'aller en Nouvelle-Zélande, qui n'est qu'à quatre
heures de vol, pour aller faire un tournoi."

Vassili n'était pas le seul joueur de l'hémisphère sud
dans ces championnats de France. La ligue de la
Réunion, en plein essor actuellement, avait envoyé une
délégation de six joueurs encadrés par Emmanuel
Reinhart, un ancien du CES Strasbourg, aujourd'hui
émigré sous les tropiques. Sous l'impulsion notamment
de Stéphane Escafre, Olivier Letréguilly et Charles
Roblet, le président de la ligue, la Réunion a lancé en
2009 un ambitieux projet de développement des
échecs. Les premières retombées se font déjà sentir

avec plusieurs milliers d'écoliers initiés dans toute l'île,
et une 5e place nationale au classement des ligues au
niveau des licenciés. Il reste désormais à trouver un
successeur à Karelle Bolon, la jeune Réunionnaise qui
avait remporté plusieurs titres de championne de
France chez les jeunes au début des années 2000.

Pour compléter le tableau ensoleillé des joueurs
d'Outre-Mer, deux Martiniquais avaient fait le déplace-
ment depuis les Antilles. Un déplacement certes moins
lointain que la Polynésie ou même la Réunion, mais qui
nécessite tout de même huit heures de vol. Cerise sur
l'échiquier, Emerik Lafortune et Andy Marie-Calixte
avaient la chance à Saint-Paul de pouvoir bénéficier des
conseils du Grand-Maître Darko Anic rien que pour eux.
Ça pouvait largement compenser la différence de tem-
pérature avec les Antilles en ce pluvieux mois d'avril.
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«Davantage de Français 
aux championnats du monde et d’Europe ! »

C’est ce qui s’appelle passer de l’autre côté de la barrière.
En ayant franchi tous les paliers. Après avoir été cham-
pion de France junior en 2001, membre de l’équipe de
France des jeunes à plusieurs reprises, entraîneur de
cette même équipe de France des jeunes en 2010,
Laurent Guidarelli est devenu le nouveau sélectionneur
national. On ne pourra pas lui reprocher son manque
d’expérience en matière de championnats du monde et
d’Europe des jeunes.
Juste le temps de changer de casquette et de ranger celle
d’organisateur des championnats de France, et Laurent
répond à sa première interview de sélectionneur.

Au moment de la coupe du monde de foot, on dit souvent
qu’il y a 60 millions de sélectionneurs en France. Ce n’est
pas trop dur d’être sélectionneur ?
Si ! (rires) C’est une mission cruelle et dans un sens, c’est un
véritable crève-cœur que de devoir décider quels jeunes vont
pouvoir aller aux championnats du monde.  J’ai passé deux
jours et deux nuits à analyser toutes les données avant de
faire mon choix. Je vous assure que ce n’était pas facile. 

Quels sont vos critères au moment de faire la sélection ?
J’ai bien évidemment regardé en premier lieu les résultats aux
championnats de France. Même si ce n’est pas écrit dans les
textes, ça doit être un passage obligé pour l’équipe de France.
Personne n’en est exempté. 
Mais nous sommes dans un système de sélection, et non pas de
qualification. Les championnats de France ne sont donc pas le
critère exclusif. Sinon, il n’y aurait plus besoin de sélectionneur.
On prendrait par exemple les deux premiers et l’affaire serait
réglée, sans aucune contestation possible. Pour l’instant, ce n’est

toutefois pas ça qui a été décidé, même si c’est sans doute ce vers
quoi on doit tendre.
Du coup, j’ai tenu compte également, pour un joueur qui
n’était pas champion, de ses résultats tout au long de l’année,
de sa courbe de progression, et bien sûr, des résultats inter-
nationaux au cours des dernières années. Il ne serait pas pen-
sable, par exemple, de ne pas prendre en équipe de France un
jeune qui a été champion d’Europe.

À Saint-Paul-Trois-Châteaux, Mathilde Chung et Marc-
Antoine Lomandong, qui jouaient sous le drapeau de
Monaco, et Wassel Bousmaha qui jouait lui sous celui de
l’Algérie, ont remporté le titre dans leur catégorie. Peuvent-
ils prétendre être sélectionnés en équipe de France ?
Ce n’est pas possible. Pour pouvoir représenter la France lors
des championnats du monde et d’Europe, il faut obligatoire-
ment jouer sous le code France. Ils ne seront donc pas sélec-
tionnés. Dans ce cas précis, la place en équipe de France ira
par conséquent directement au second.

De combien de membres est composée l’équipe de France
des jeunes ?
Vingt jeunes. Les douze champions de France des catégories
petits-poussins à cadets, ou le second pour le cas où le premier
n’est pas sous le code France, sont automatiquement sélec-
tionnés. Il reste donc 8 places qui sont du ressort du sélection-
neur. Les 20 membres de l’équipe de France sont entièrement
pris en charge pour les championnats d’Europe et du monde.

Dans son projet de campagne, Diego Salazar avait pourtant
évoqué l’idée d’élargir l’équipe de France des jeunes…
Absolument. Permettre à davantage de jeunes de participer
aux championnats du monde et d’Europe reste un point
important du programme de Diego que j’ai moi-même
défendu. Malheureusement, sur le plan statutaire, nous
avions quelques contraintes et nous ne pouvions pas tout
chambouler en arrivant. Il avait été décidé par l’assemblée

LL’ ■ ■ ■

Laurent
GUIDARELLI

sélectionneur
national des Jeunes
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générale de la FFE de conserver l’idée d’une équipe de France
des jeunes à 20 membres avec un sélectionneur. Nous devons
par conséquent attendre l’AG de 2014 pour opérer des chan-
gements en profondeur. Nous avançons donc progressive-
ment en gardant cette année une équipe de France à 20
joueurs, mais en autorisant quelques joueurs supplémentai-
res à participer aux championnats du monde et d’Europe.

Concrètement, comment cela va-t-il se passer ?
S’ils ne sont pas retenus en équipe de France, les 2e et 3e de
chaque catégorie vont être autorisés à participer, à leurs
frais, à l’un des deux championnats. En fait, le 2e choisira le
championnat de son choix, et le 3e prendra l’autre. 

N’est-ce pas compliqué en terme de logistique d’augmenter
la taille de la délégation française ? On a connu par le passé
des débordements.
Chaque enfant autorisé devra être sous la responsabilité d’un
entraîneur validé par la FFE. Autrement dit, aucun enfant ne
pourra venir tout seul.
Bien évidemment, ce nouveau dispositif complique assuré-
ment l’organisation du groupe. Mais ça donnera juste un peu
plus de travail aux responsables. La délégation sera compo-
sée au grand maximum de 32 jeunes pour chaque champion-
nat. Ça reste gérable et ce surplus de travail pour l’encadre-
ment n’est pas grand-chose si ça peut permettre à davantage
de Français de participer aux championnats du monde et
d’Europe, et ainsi de s’aguerrir sur la scène internationale. » 

Comment vont être désignés les entraîneurs de l’équipe de
France des jeunes ?
La nouvelle équipe fédérale va mettre en place une direction
nationale de l’entraînement (DNE) sur le modèle de ce qui se
fait déjà avec l’arbitrage. C’est cette DNE qui devrait être char-
gée de désigner les entraîneurs qui encadreront les Français

aux championnats du monde et d’Europe. Les jeunes pourront
donner leur avis et émettre un souhait quant à l’entraîneur.

Serez-vous vous-même présent dans les compétitions inter-
nationales ?
Il est clair que je serai sur place aux côtés des jeunes aux
championnats du monde et d’Europe. Je pense que c’est mon
rôle en tant que sélectionneur. Ne serait-ce déjà pour de sim-
ples questions de discipline. La présence du sélectionneur
peut peut-être réfréner certaines ardeurs. Après, je ne sais
pas encore si j’entraînerai.

Après une saison 2012 en demi-teinte pour les jeunes
Français, comment évaluez-vous les chances de vos sélec-
tionnés ?
Du mieux possible, je l’espère. Je suis sensé avoir sélectionné
l’équipe qui doit avoir les meilleures chances (rires). Plus
sérieusement, l’équipe possède quelques leaders sur lesquels
on doit compter. Cécile Haussernot, déjà, avec deux titres de
championne d’Europe, est une valeur sûre de l’équipe de
France des jeunes. Cette année encore, elle devrait faire par-
tie des favorites de sa catégorie, que ce soit aux champion-
nats d’Europe ou du monde. Aux entraîneurs de faire en sorte
qu’elle soit dans les meilleures conditions, sportives mais
aussi mentales, pour atteindre l’objectif.
Bilel Bellahcene, également, malgré son dernier championnat
de France un peu raté, va bien finir par réaliser quelque chose
sur le plan international. Il en a assurément le potentiel.
Et puis il peut très bien y avoir une bonne surprise de la part
d’un joueur qu’on attend moins. L’année dernière, par exemple,
personne n’avait entendu parler du petit Théo Ciccoli avant ses
résultats aux championnats d’Europe et du monde. Ce qui est
sûr, c’est qu’en autorisant davantage de joueurs à participer,
les chances d’une bonne surprise augmente.

■

L’équipe de France des jeunes 2013

■ Moins de 8 ans filles : 
Sophia BELLAHCENE

■ Moins de 8 ans garçons : 
Baptiste ROUX

■ Moins de 10 ans filles : 
Bérénice de TALANCE ;  Beline YUAN

■ Moins de 10 ans garçons : 
Jawad MAACHE ;  Albert TOMASI

■ Moins de 12 ans filles : 
Florence ROLLOT ;  Shanti TOURE

■ Moins de 12 ans garçons : 
Thomas ARIZA ;  Quentin BURRI

■ Moins de 14 ans filles : 
Mathilde BROLY

■ Moins de 14 ans garçons : 
Alexandre PIGEAT ;  Clément MEUNIER

■ Moins de 16 ans filles : 
Cécile HAUSSERNOT ;  Isabelle MALASSAGNE

■ Moins de 16 ans garçons : 
Guillaume LAMARD ;  Bilel BELLAHCENE

■  Moins de 18 ans filles : 
Andreea NAVROTESCU

■ Moins de 18 ans garçons : 
Roudolph GRIGORIAN  ;  Pierre BARBOT

Les 2es et 3es de chaque catégorie aux championnats de France (ou le

suivant direct si l’un des deux est sélectionné en équipe de France)

sont autorisés à participer au championnat d’Europe ou du monde.
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